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Mentalité prussienne 


De tit temps il s’est fait un abus déplorable de certaines ex- 
pressions, auxquelles des esprite plus ou inoïns relors ont réussi à appli- 
quer ui sCNS diamétralement uppusé à leur signification réelle. 11 
existe un mouvement dans la province, actuellement, pour soulever 
l'opinion vonire nofre SF stème seuliaire, coupable, aux yeux d’une petite 
mes dre He pis tee cnatetr à la lanune anglaise La suprématie alxolue 
à laquele «lle à droit. Les apôtres de cette nouvelle rroïsade n'ont 

ouvé rien de nrieux que d'élever 1 voix a nom des principes britan- 
niques, de l'esprit britannique, de la manière brit fannique, Or il est 
trop évidenr que les mesures de coercition préconisées par ces fervents 
adeptes des traditions britanniques vont droit à Fencoutre du principe 
même dont ils se réclament, Ils n'en continueront pas moins leur 
campagne “patriotique” et il se trouvera encore un bon nombre de naïfs 
qui verront en eux Îles champions des institutions britanniques me- 
Dates, 

Cette agitation est antibritannique. on ne saurait le répuiter trop 
haut. Quant à son esprit véritable, il n'est pas possible d'entretenir 
le moinare doute à ce sujet: il est nettement et foncièrement prusien. 
Si le Z'uir play britannique—ecncore un mot dont le sens à été maintes 
fois dénaturé— est synonyine de tolérance et de liberté, tout ce qui sent 
là contrainte et l'oppression est apparenté au réghne prussien. Nos 
farouche tenants de l'anglais exclusif à Fécole sont, à les entendre, les 
adversaires os plus irréductibles du caporalisme allemand, mais ils ne 
leur En nullement de instaurer parmi nous. La lugique est le 
moindre «l c leurs défauts. 

TT C'est d'ailleurs d'Allemagne, on le sait, que nous viennent toutes 
les erreurs de l’épuque et en particulier ie modernisme qui les résume 
toutes. La p hilosophie allemande a tout envahi et s’est suriout ins- 
tale à l'école où elle a fait adopter ses principes, ses méthodes, ses pro- 
gramues. Tout ce qu'il y a de défectueux dans le système scolaire 
_ actuel de tous Les pays nous vieni &'Alemagne. Nousinêmes n'avons 
Pt sehappé à cute invasion. _Nutre système d'écoles publiques. dé 
sales d'Élat, est emprunté à TAllemagne. C'est le cas tout spécie le- 
ment dus l'Ontario, là précisément où le mal se fait le plus vivement 
sentir. Lu principe de l’école neutre, de l’université neutre, est un 
_ produit essentiellement germanique. Lors de la récente discussion sur 
"le projet À loi universitaire au Manitoba, un député canadien fran- 
eais d'stit fort à propos qué le gouvernement de la province voisine 
avait taillé sur le patron des universités d'Etat allemandes Or à 
quels r'anltats a-t41 abouti, ce fameux mode d'éducation inventé par 
bs Allerannds et qui a atteint chez eux son plus haüt degré de perfec- 
lieu? 3} suit de considérer la mentalité ieutonne, faite du mépris 
brutal du droit et de la glorification de la force. On juge Farbre à ses 
fruits, 

[ne nous servirait pas à grand chose de battre les Allemands sur 
les chamx de bataille d'Europe si nous devions continuer à être soumis 
au jotg imposé à nos conscience: par leur exemple néfaste. Le plus 
grand danser pour nous n’est pas dans les baïonnettes allemandes, mais 
‘ans les idées allemandes embusquées dans notre système d'éducation, 
qui frappent au cœur même de nos familles. 

Nos sauveure d'Empire dont le loyalisme ombrageux voudrait 
bannir Lontes Tes langues autres que l'anglais ont tort de le prendre de 
Si haut avec les soi-disant “forcieners”. Les seuls ennemis du pays, 
les sous 1 eais pra-Allemands, ce sont eux, qui veulent nous faire goûter 
aux douceurs de la mentalité prussienne.. 
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“Partisan, non esclave!” Chez les Américains 


La mission française est reçue 
partout de façon triomphale aux 


Un conservateur en vue de 
Montréal, M. l'avocat Alban Ger- 


Main, partant devant une assem- Etats-Unis. Par Vlentremise du 
blée de son parti, a eu le courage de maire, plusieurs villes, comme 
flétrir comme il convient les me- | Worcester, Woonsocket, l'all Ri- 


nées du fanatisme: ver, Boston, ete. font de très en- 

“Les gouvernements de Toronto gageantes invitation officiclles, où 
ët de Winnipeg méritent, dit-il, la ; Ton fait valoir surtou£ le fait que 
réprobation des honnêtes gens; La ville possède un nornbre consi- 
hisons de côté Pesprit de parti dérable de Franco-Américains. 
Pour condamner «ces gens qui|On pourrait ajouter que ce sont à 
créent ici un mouvement dange- |peu près des seuls Américains qui 
Feux”. puissent comprendre les délégués 
de. France duns la langue d’usage 
universel pour les relations diplo- 
matiques. 


“la race française à fait. son 
- devoir, mais Ja politique a ‘tout 
- Sté, il est temps de faire l’éduca- 


: tion populaire pour la sauvegarde. RSS EEE" 
. de notre langue, de notre race el Le Canada recevra la visite de 
. de notre foi”. 4 Joffre 


Une invitation officielle a été 
adressée aux missions de Jrance 
et d'Angleterre de faire visite à la 
[capitale . canadienne. Il est en- 
tendü que Ja fin de rai: verra la 
venue- au Canada du: : maréchal 
offre, de M. Viviani, de M: Bal- 
foùr et° auires personnages de lenr 
suite. : = Sir Robert: Borden. sera. de 
Pie celle : ‘époque et Von's s'at- 


… AG M. Germain fait allusion. à à 
Û Particle de ja Gazette dans: Jequel 
08 «ritique vivement : Ja part. du 
Québec dans la guerre. . 
“Cet article, dit M. Germain; e a 
: Tépuidu un venin et si je savais 
- Qu'il fi : inspiré par. Ottawa : Hour 
- —… une mésure ‘électorale. el 
_ e Québec lors des. nt 
" Pourriez cesser de me. ) 
sd les. rangs du F 
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SIMPLES NOTES 


l'a peu plus de mille jours de 
guerre: voilà où nous en somnres 
lunjourd'hut.  Songez un peu à ce 
que cela représente de destruction! 


x * 

Le Leader, de Régina, publie 
depuis quelque temps d'excellents | 
articles sur la question de langues. 
Lundi dernier, notamanent, toute 
lu page de rédaction était consacrée 


à cette tmportante question. 
FH + 


Nous apprenons avec regret la 
moré du licutenant W. A. Nran-l 
lan, tué au front le 11 avril dans 
la bataille de Vimiy. Al. Seanlan 
était nouvelliste «u Leader en 1113. 
En cette quolité il suivit lontes | 
les séances du congrès des l'ranco-] 
Canadiens à Régina, et rédigea des | 
compterendus très sympathiques. 
M. Seanlan s'enrôla dès le début 
ide la querre comme sinple soldat. 
Il quyna ses épaulettes de lizute- 
nant par sa belle conduite et fut 
décoré de lu méduille militaire. Le 
Lender publie de lui une très belle 
poésie intitulée “Notre-Duine de 
3rebières” qu'il compose dans les’ 
ltranchées. 


| 
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CRE : 

Joffre ne parle pas l'anglais. 
Ça ne l'a pas empêché de & gagner 
la bataille de la Maïrne, mais pour 
se faire comprendre des Améri- 
cains et même du président Wil- 
son, àl lui faut un Tnterpréle… 
Gugeons que c’est parce que 
Joffre me suit pas le ‘“‘Parisian 
French” et qu'il se sert toit sim- 


plement du ‘patois canadien”. 
LA RE 


Le cardinal Mercier, at  coirs| 
d'une lettre écrite à Benoit XV al, 
reproduite dans l’“Observalore Lo-| 
mano”, dit que l'arrêt des déporta- 
tions belges est dû à Fintervenfion 
 Suint-Siège. 
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CAE) 
Le roi d'Espagne « cdtenu 
libération de 200 fymilles d'icuues 


on. Allemagne. 
CR) 


celfe 
ire dc 


Montréal commémorer 
année le 215ème unnirerst 
sa fondation. 

+ + + 


La Gazette. de Montréal, « pu- 
blié un article insultant pour les 
Canadiens de la prorinee de Qué- 
bee au sujet de recruicment. L'ar- 
ticle à été proprement? reicté par 
le Nationaliste qui 4 voit ure u- 
noeuvre électorale de plus en plus 
apparente. 


+ +<# 

Le recrutement étant 
pratiquement stationnaire, il est de 
nouveau question de conscription 
dans les cercles militaires. Les 
officiers de milice du. dixième dis- 
trict à Winnipeg, insistent pour le! 


service obligatoire. 
+ 


En outre des démonstrations! 
religieuses et populaires, la  célé- 
bration de la fête nationale à Mont- 
réal comportera encore.cetie année 
un congrès d' action pratique. 


CA 


devenu 


Excellents conseils cueillis. dans 
un article de la Liberté: “Ayons 
de T esprit public; sachons donner 


tions qui sortent un peu du. petit |° 
cerele de nos. occupations jourmas | 
lières, soyons assez hommes pour 
agir. ayons les. lamentations tardi 


ves'en horreur? . 
- + ++ . 
. Le | premier Te Deum de réco 
naissance à Dieu pour la Tibér 
.de: Picaïdi 


un peu de notre temps aut Quest 


és colonies et l’Empire 


“a conférence impériale à la- 
quelle ont pris part les premiers 
mifistres des colonies angiuises 
est ‘tdrmirée, mais lo plupart des 
secrètes. 
Où; y à adopté un tas, de fazer 
intér-npérial, un projet de dc- 
ferise navale en commun, Ja par- 
Iticipation des Dominions et de 
VIüde à la direction de la politi- 
quéétrangère. “Très pen de genx, 
a dit M. Borden, se rendent comp- 
te des changements révolutionnai- 


dékibérations sont restées 


jresiqui s’opèrent, dans le gouver- 


nement de l'“Empire”. Les délé- 
gués coloniaux ont été l’objet de 
mañifestations enthousiastes, et il 


Y atout heu de croire nue “TEm- 
piré est fait.” 
Uñ de plus contre F Allemagne 


La république du Cruatemait 
vient de 1ompre aves l'Allemaonce. 
L'ambassedeur Lehman a reçu ses 
pasonorts. L'entrée du Guatema- 


a denne aux Etais-Uuis l'accès des 


côtes du sud, jusqr'an eunal de 
Panañia, à l'exception des euux di 
Mexique et du Honduras. 


nm 


Premières infractions à la ioi 
È de prohibition 


£ —— 
15. caisses de liqueurs ont été 
saisies par la police à Régina en 


vas 


jvertu de la nouvelle loi provinciale | 


de prohibition en vigueur au 1er” 
mai. # 
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Elections fédérales ? 


Dans les cercles politiques il y a 
{deux théories courantes qui se ré- 

sant en deux Li k 
date: juin ou septembre. Naturel- 
lement M. Borden posera de son 
mieux devant Je public com- 
me sauveur de l'Empire ct, 
au contraste, l’on accnsera M. 
%\Laurier de déloyauté ou de guelque e 
auire crime de  lèse-saxonnisine. 
Mais les électeurs se contenteront- 
ils de pareil programme ? 


tapes 64 0° 


joug de l’envahisseur, a été chanté 
le 25 mars dans toutes les églises 
du diocèse d'Amiens. Espérons 
que ce sera bientôt le Te Deum de 
toute la France libérée. 


kx x 
Répondant à une interpellution 
à l& Chambre à propos de lu cons- 
cription, le ministre de la milice 
dit que le gouvernement n'arail 


pas encore étudié la quextion. 
Réponse de gascon! 
‘ FF ++ 


Le bureau des commissaires de lu 
ville de Montréal a refusé d’ accep- 
ter. “un. rapport d'expertise qui n'é- 
tait rédiger qu'en anglais. C’est par 
l'attention aux détails que le fran- 
çais maintiendra ses droits et s’im- 
posera au v.simple point de vue uti- 
litaire.: : 
ie EET 

“La. Caialerie canadienne possè- 
de dans'ses. rangs le prince Antoine 
d'Orléans, . “arrière: petit-fils de 
Louis-Philippe. Ce membre de la 
maison royale ; -de.France servait 

pre le "autrichiens. 4 la 


igriéaun jeune Fr rar 


-sippléant. à 
«TA nnapolis: 


Sp 


né ceniaine 
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Les missions alliées aux Etats- 


Unis 


Après avoir rtenu de longues 
séances à Washington et pris part 
à diverses manifestations des prius 
enthousiastes, le maréchal Joffre et 
les autres membres de la mission 
françuises doivent visiter Chicago, 
St. Louis, Springfield, Philadel- 
phie, New-York, Boston, etc., M. 
Balfour, a prononcé un discours 
samedi au capitole américain. Une 
imposante démonstration a eu lieu 
au tombeau de Washington. 

Les missions alliées ont mis les 
Etats-Unis bien au fait de toute la 
gravité de la situation européenne. 
Les trois gouvernements ont établi 
les bases d une coopération des pius 
effectives pour assurer la défaiñie de 
l'Allemagne. 


| 


Les navires et les munitiuns cnt 
été les principaux sujets discutés 
par la mission anglaise, et la mis- 
sion française, de son côié, a fait 
valoir le besoin pressant qu'il v 
ait des soldats américains sur le 
front occidental, et sur le champ, 
au point de vue milifaire et moral. 
Les représentants français sou- 
üicunent que Îles troupes américai- 
nes doivent être entrainées en 
France, pour se faire à Fatmosphè- 
re de la guerre. On dit qu'au 
moins trois ministres MM.MeA doc, 
Lane et Houston sent de l'avis des 
délégués français et qu’un contin- 
gent traversera bientot en France. 


TRE EP TS RER SE ER SRPEMEE EN ME EME Or 


Mission italienne 
aux Etats-Unis 


L'Italie envoie aussi une mission 


aux Etats-Unis. Les délégués, 
actuellement en route, sont M. 


Ârlotta, minisiwe des transports, 
et le baron Mager des Planches, 
ex-ambossadeur à Wasinngton et 
vice-président de la banque d'Tta- 
lie. On a beaucoup critiqué à 
tome le retard apporté par la 
commission à se mettre en route et 
Fon pense aussi que ses représen- 
tiuls ne sont pas d’ua rang suñi- 
sant. coiparés à coux de Francs «t 
&' Angleterre. 


l 


Les Etats-Unis profiteront de 
Pexpérience du Canada 


M. Balfour a eu une longue con- 
férence avec sir Joseph Pope, d’Ot- 
tawa. Les problemes auxquels le 
Canada a fait face dans la levée 
d'une armée et duns la mobilien: 
tion industrielle et agricole res- 
semblent fort à ceux qui se posent 
devant les Eats-Unis, et l'expérien- 
ce acquise par le Canada sera très 
utile aux autorités américaines. 
Les deux plus grandes questions 
sont probablement celle de Fac- 
croissement des exportations et 


celle du tonnage. 
PRE, VE 


Pour mettre frein 
à la spéculation 
Un agioteur de Montréal à fat 
près de $125.000 en spéculant sur 
le blé, et bien d’autres aussi ont 
fait des petites fortunes à la faveur 
des récentes fluctuations anorma- 
les du marché. Le président de la 
halle aux blés de Winnipeg a pris 
une bonne: décision en interdisant 
les achats et les ventes- n'ayant 
d’aütre but que le gain, IL serait à 
souhaiter que la défense s'éendit 
à tout commerce " ‘de “réeires | “ali 


-plus bue à äccro otre 


le ton 


J.-P. DAOUST, Gérant 


mt 


[Une victoire pour la tempéran- 


ce à Hull 


Après une latte à rès ardeute, Îe 
parti de la tempérance demandant 
la suppression des buvettes À Hull. 
a remporté uue belle victoire. La 
prohibition a été votée à uuc ma- 
jorité de TSI vesx, Le résultat 
du vote à été 2.S47 pour et 1,306 
contre. 
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“L’enrôlement agricole peut 
seul nous sauver de la 
famine” 


Le besoin de la inain-d'œuvre 
agricole dans lt province de Qué- 
bec est tel que seul Fenrolenent 


agricole conduit sur les  niémes 
bases que l'enrélement militaire 


pourra donner à l'agriculture les 
br dont elle à besuin pour re- 
médier à ls situation et nous sau- 
ver de la famine. ‘elle est lo- 
pinion émise par M. Caron, mi- 
nistre de l'Agriculture privincial, 
“$i l'on veut empêcher uns jeu- 
nes gens de sc diriger vers Findus- 
tie ct les retenir à Ja terre. dit-il, 
il fut pouvoir leur otrir des 
avantages et un salaire équivalent. 
à cehui qu'ils peuvent obtenir dans 
les fabriques. Suivant moi, Je 
gouvernement fédéral, qui. dispose 
d'une organisation toute prête, 
devrait faire cet enrêlement. On 
devrait enrôler ceux qui sont prêts 
à aller travailler sur la terre en 
leur donnant la solde du soldat en 
plus du salaire qu'ils retireraient 
pour leur travail. De cette facon, 
ils obtiendraient un salaire Coal à 
cclui qu'ils gagnent dans les fa- 
briques de inunitions. F1 serait 
favile de grouper les ouvriers agri- 
coles sous la direction d'un off- 
cier, atreints à la discipline nuli- 
taire comme Îles autres et de les 
faire travailler partout où leurs 
services scrmient requis. Je oou- 
vernement fédéral pourrait facile- 
ment disposer de 50,000 hommes 
pour les travaux agricoles. H Pui 
serait d'autant plus aisé d'atiein- 
dre ce chiffre, que bien des réfor- 
més, des recrues inaptes au service 
militaire pourraient très bien tra- 

vailler à la terre.” 
D — 
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A lhopital canadien-français 
de Paris 


Le médecin-chef de l'hopital ca- 
nadien français de Saint-Cloud, le 
colonel LeBel, a été décoré de la 
Croix de la JLégion d'honneur, 
pour son dévouement qui ne s'ést 
pas un instant ralenti depuis le 
début des hostilités. Le ministre a 
salué en Jui et en ses dévoués col- 
laborateurs, tous Canadiens fran- 
çais, des descendants des premiers : 
colons français dont les sympathies 


soné restées si vives pour la mèr e-. TE 


patrie. 
a — 0 ——— : 5 
La France décore des Cana- :. 


diens 


Le gouvernement français vient. 
de remettre des décorations à 
vingt-cinq officiers,  sous-officiers" 
et soldats des.troupes canadiennés 
Deux officiers canadiens sont -dé 
corés de la.croix de chevalier de] 
Légion. d'Honneur, dont, le lieute 
nänt-colonel Arthur Mignault,.di 
corps médical; six autres officiers 
trois ‘sous-ofriciers et ing: ‘solda 
ont, “reçu a croix. de guër 0 


| nous appliquons tout à cmpionent leon 
Lettre s la loi passée par votre chef Haul- {de la Saskatchewan, - 
ée . 55 
Patriote 


Réponse de M. Marcotte à le te, en quoi consiste-t-elle sinon 
lettre ouverte de M. Denis |{out simplement à appliquer une | heu à à assurer dans chaque école 
Joi qui nous vient d'un gouverne-|de la Saska atchewan, publique ou 
Î ment conservateur? Le Moose Je pare, privée ou paroissiale, une 
Ness disait dans un éditorial le 24 instruction suffisante et effivace 
a tot: "Le pe arti conservateur n'a pour lire, écrire et parler la langue 
rien à reprocher à ju loi actuelle | anglaise, et de façon à assurer une 
en ce qui regarde le lingage d'ins- ;administration de la loi qui garan- 
truction dans les écoles mais il bli- tisse par une inspection fréquente 
me le Gouvernement dans la fa- {et compétente, que ce but sera ah- 
con dont il applique cette loi et|solument atteint.” 


demandant 


la même interprétation ?” 
Cette sympathie du parti Hbé- hion et les règlements.s'y rappor- 
ral que vous trouvez si bienf: aisan- tant aux ‘manuels scolaires et aux 


M. Rayrmond Penis, 
Vonda Sask. 
Monsieur, 

J'accuse, pur l'entremise 
l'utriote de l'Ouest, réception de 
votre lettre du 23 avril dernier ct 
je vous remercie de vos félicitations 
uu sujet de ma candidature à la 


dépuiation provinciale. l'interprète”. Où dans tout celal Ce programme scolaire est benu- 

1 est Vrai qui Ne TOUS fut AE le trouve la menace qui vous tm- coup moins radieal que l'on sr at- 
quelques lignes pour bien vite goissc? Si nos adversaires nous |{tendait et l’on sent que la teneur 
changer ces fictions eu our rendent justice, quelle raison avez-!en à été mitigée à dessein pour ne 
blâme courtuis mais sévère; Mais | Li de nous la refuser ? bas effaroucher outre mœure une 


à 


notable partie des électeurs qui 
sont opposés à toute agitation sur 
[a question des langues. Tel qu'il 


peu importe la critique, je m'en 


. dope ee . Le danger, et il est réel celui-là, 
uHens aux félicitations Je vais : 


. . c'est pour nos Canadiens français 
d'ailleurs faire mon possible pour {te n'éconter qu'une crainte chi- 
dés-iper cette AUAOIC patriotique | Imérique, de fermer l'oreille à fout et cependant, il ne répond pas aux 
qui ciremt votre ame cathoïique areument et de voter en bloc pour idées d'une certaine faction du |: 
el Jrinene en constatant an an | uu seul parti. Par simple mesure | parti. A Saskatoon, notamment, 
Canadien français puisse accepter ; -Îde protection et de tactique. ce par- jlors d'une convention à taquelle a 
une candidature conservatrice ci & devra infuitliblement se tourner été nommé le candidat conserva- 
l AUTRE os Je l'espère. mérité | vers d'autres éléments plus svinpa- teur, Îles cinq cundidats proporés 
FUE TRE Vus féeiations, thiques et que deviendriunsnous {ont deuoncé avec vigueur le pro- 
Votre lettre ur'est arrivée alle jour où ce parti arriverait au leranne officiel conservateur. Deux 
moment où j'euvoyais au luietr pouvoir? Les gouvernements ne lé lutions ont été adoptées à 
‘elques ICNRQUES AU sont pas Cterneis et il fait bon pout funantinité: lune exprhnant l'en- 
.… 'Ee fanatisme > pa attaque les minaritts d'avoir des ans chine fière désa pprobation du prograin- 
à l'école” en date dn 23 Aril der- les deux cunps En plus. 2 Mon ne au suj des 
nier. Ces remarques serviront de | our. où prenez-vous celte dette) Jeu andunt que “anglais soit le 
réponse à votre lettre qui meu-|,e que le parti libéral vous et sente fangue d'inctruction dans les 


sujet de 


Particle 


Ban 1e discours de NX F. plus svmpathique? JS ls prhnare de cette province”. 
D TE 
anestion., litore £uere du nenre en fait Le véritable esprit britannique 
3 L'éducation, = — 
Permaettésanni de vous faire re Jo suis absolument convaincu! Le Star de Saskatoon et le Post 


marquer qu'il av au rien dans le 
discours de M. Bryant qui puise! 
faire eruire qu'il parkät au nom 
parti conservateur,  Qn peut 
enifouer le gouvunenent, méme 
ur question scoluire, ans apr 
partenir au parti conurveteur. 
M. Brvant est un conservateur. 
mais vous lui faites trop d'hénneur 
‘en le croyant chef de notre parti: 
il ne l'est pus et son fanatisme ne 
jui donne chez nous aucune iu- 
Huence, T1 n'est pas candidat et 
ne fait partie d'aucun connté 
de direction de l'Association Con 
stivatuice. Îtn'a unis cité auto- 


let ceci d'après ma connais&ante ji! 
ltme du but des chefs conserva Lehé aux deux partis politiques teur 
teurs, que nous serons traités avt ce cuttitude sur la question des langues 
à —attitude qu'ils estiment 
sont aitirt 


| 
| 
ide Régina avant violemment repro 
| 
| 
1 


du la plus grunde 1 largeur de vue à ie ja l'école, 
parti arrive au pouvoir. Ces none tutbritnmnique—<e 
de MacDonald et de Cartier, svns d'exvélentes réponses du Phocnic 
. et du Leader. 

| £e Star, éerit lo Phocnèr ignore 
la signification de lu citoreuneté 


nyimes de justice et tolérance, ont 
encore le mmêine prestige chez lei 
méetubres de notre pari Si nos lila: l 

Canadiens français se retirent com- [briannique. T1 dit que “ha eïtoren- 
plétement des rangs conservateurs : Ineté britannique, à l'avenir, va de- 
-i aucun de nous n acquiert d'in. inir un jouet politique”-—tout cela 
fuence dans ce parti et ne se met à Cause de quelques écoles où- les 
en ancsure de faire connaître nes Cnfanis de naissance étrangère, 
VUS, Dos aspirations, nos mGyens ;P parlent leur langue maternelle. 
l'action, qui le fera? Si lou ne: : Est- -ce que cela est contraire 
risé par qui ce suit à parler au nom ln connait pas tels que nous Pesprit britannique 7? La 


ds conerriueurs ct je puis Vox | ounmes ne courrons-nous pas Le 'Grande-Bretagne est responsible 
dire san crainte que noue le blä- risque d'être ral jugé? Comment au traité de Paris et des droits bi- 
Bons fort de see écarts de lan-! xpliqueronsnous par exemple que! ‘Jingues des Canadiens français an 
La doctrine qu'il prèche ous les Canadiens francais du Canada. des droits ‘bilingues des 
es Das La dactrine An parti em- jeunté de Munse Jaw ont vo en: Boets dans PUnion sud-africaine, 
réruuteur et ae hes ne sont jus bloc pour un candidat libéral er. side lu liberté accordé aux religions 


nue, 


le nôtres Couuue président de lainné par st» propres ui Gt pur nnhourétane et naïenne ct à la lan- 
le Cornmisson N < Croles pubiiques Lune commission rovule pour avoir: ge duns Pinde et les colonies de 
de Régine. 1 à le droit de criti- inqué à ses devoirs Lis plus sacré CRE couronne? Est-ce que cela n'est 
quer le Gouvernement mas el lqe député, quand le réuliat detpas britannique? Cela l'est certai- 
ne rognnle eu vien Je parti con joction ne pouvait faire courir Ineinent et ojfre un contraste fYap- 
rervaieur Je pris vous assurer iucun risque au parti Jibéraly |pant avec la méthode prussienne, 


Aflous-nons laisser croire que nous] € Mer parle de “div'sion de races’, 
n'avons pas d'honnètete politique résultant de linertie des deux par 
“{ que noire conm-lenve est morte ttis, C'est exactement l'opposé qu'on 
obtiendra. ITarrussez les Etrangers 
| par ces niesures draconicnnes: îls 
le ligneront en grandes asus 
| tions. formant des aHanees qu'ils 
ne formerdient pas antrement.tans 
le seul but d'obtenir la protection 
ct le bon traitement dont ik ont 
besuin. Traltez-les  éqitublenent, 
sous le ferme <contrôle qui con- 
ils se soumettront tous aux 


que Vois ui prétez AuTÉs de nous 
nue Fufluence qu'il a pas du 
tou, 

L'an dernier j'éerivals dans re 
journal que les extholiques et les 
Cunudiens français n'avaient rien 
craindre du parti consorvaleur, 
- Je répète et je parle en connais 
Sante Île cause, 

Comme cunlidul conservatet 
ae sis à piôme fe connaitre l'arien. ; . ; 

. ba: puisque vous veuez de cette 

tation politic; ue de notre parti: Je 7 . . vers 

| iprovince, dites-ruui si les Hipéraux | 
viens d'assister à une convention 
Le tous - nous y sont bien syinpathiaues et{ 7," 4 ; nu 
de fous les candidats ef de tons lei cependant les libéraux de la Sns réglements du département de Fé- 
5 : ndan K SAS - ! . 
chels du paru CONSCF ateur et je! ] ‘ . ducation et leurs enfants seront 

. | ue . . Ikatchewan n'ont ménagé ni lear|,, © .. 4 

cuis ce que J'écris Je rai à on ni lour argent pour aider élevés en bons cifovens di Canada, 
@inps, NI ar A LE Je Le : : 
prendre de lecons de pairioueme u TE Le nue de Ce pie dit le Sfr an sujet d'une 
$ : 10 , 
de personne €t ma conscience ae peurs amis du M * 
ratholïque canadien frantais ei: 


le Estce que œci ne mare montante de l'opinion pue 
a pouvoir. ne UE CES tblique qui renversera les deux par- 
Son do ivous donne pas à réfléchir ? 1. RE 
Us à l'aise en suivant natre pro + , mon Monsieur | [ts est une sunple plaisanierne Lu 
| ur. Crovez men, Monsieur, ne vous 
gramme pontique. È ds abeurer par une érointe seule maree inontante probable est 
: . aissCZ Das apeurer DAr craint 
Ce programme vient d'éire pu- no CR " dis er franche celle qui subimergera le système 
so : naginaire & ? -anche- ot. È . vo. 
PHé dans la pluraxrt des journaux n ent { ‘ rogramme des deux : arbilraire, non britannique, préco- 
Ds ° er : e pro 5 < pa |... , : 
de la Province. Cette publication | : {t mn PT ris par le Sler, Joimmes ct Ferm- 
nus lettr Jtis en tenant le gouvernement rcs- nus : . . 
est postérieure à votre lettre que onsalle de son administration [2158650 font pas en nn jour, inais 
« - 0 Ji & #0 Hi S , | s 
vous nauriez peut-être pas écrite : il ce et ie suis certain que vol leurs enfants anront l'amour ete 
. . « : ass SUIS COTrté 'OUS . x 
Si Vous aviez pris connaissance de Le j or ue que © |sentimient pour leur: ancétres. AÀ- 
ka el D à léducr (7 AUrez ancre hésitation à con- 
à cause se rapportant à l'educi . : ; et 
clure comme moi qu’un Canadien 


pour La chose prliique ? 

Vous dites que vous n'ûies jrs 
prût à admeëltre que ladminidra-i 
tiun Lihérale et sûns défaut, 


Je l'espère pour vous. Vous 
dites aussi que vous avez déja voté 
ipour les conservateurs au Marito- 


ir, 


| 


à jvient: 


lois pourquoi estcrionsnous de 


- mn . { . 
don, Vous n'accuserez pas le | ne CL [nous illusionner?.…. 

Louer de Liéoina d* Lie: [francis peut sans peur cl sans re- | | , 
Leader de Régina d'amour bien D | 2 Le Leader de Révina à eonsarré 
te | Conservateur lproche être conservateur et mêrne RE " ss 
tendre pour jes Conservateur, ei au méme sujet un long articie dans 


candidat conservateur. 
Veuillez me croire, Monsieur, 
Votre dévoué, 
Arthur MArCOTTE. 
en — — 
Les conservateurs et la aues- 
tion scolaire 


lequel il montre très bien que l’es- 
prit britannique. est présisément le 
contraire de ce que nos agiiateurs 
de ja question des langues von- 
draient qu'il soit, Le système que 
préconisent ces derniers est pure- 
ment et simplement le système 
prussien. > | 


pourtant il ne peut s'empêcher de 
dire dans son éditorial de saincdi 
28 avril: ‘Sur le sujet de l'éduca- 
tion, je programme du parti con- 
servateur refuse de lier ie parti à 
certaine propagande antibritanni- 
que que certains membres du parti 
oût faite récemment et nous de- 
vons féliciter le parti conservaieur |conservateur, tel qu'il a été défini . “Ta manière anglaise, conclut 

et ses chefs de leur attitude”. récemment à Régina, comporte |le Leader, est la manière de la li- 
“Dans: sa réponse à M. “Bryant, le [l'article suivant: -Lorté; la manière allemande: * ést 
ï inistre Martin, jui disait: “Confirmation du: programme 


Le programme officiel du parti 


tion de’ l'Association ‘conérvatrice ENLEVEZ vos CORS | 
AVEC VOS DOIGTS 


tain et quand nous lui donnons |de prompts changements dans ka 
loi concernant les écoles et l’éduêa- 


qualifications des instituteurs. de} 


- 


langues, Fautre |Sask. 


| 


TR PATAIgRe DE Li JD 


dit comment ramollir les 
cors et les calus.et les enle- 
ver sans douleur. 


A vous imprudent qui chaque 
semaine vons exposez à l'empoi- 
sonnement du sang en coupant les 
cors qui vous font soufirir, une 
autorité médicale de Cincinnati re- 
commande lenploi de “Freezone” 
dont quelques gouttes feront Gispa- 
raître instantanément vos douleurs 
et ramolliront bientôt cors et calus 
suffisamment pour permettre de 
les enlever avec vos doigts, ‘“Iree- 
zone” sèche instantanément et ne 
fait que brûler les cors et les calus 
sans détériorer J’épiderme. Une 
petite bouteille de “Freezonc” que 


pharmacies vous coûtera peu 
choses et vous débarrassera de tous 
vos COrs, calus et durillons. 
Si notre pharmacien n’a pas 
“Freezone” il peut vous le procu- 
rer de n'importe quelle maison de 
gros. 


PETITES ANNONCES 


L'ECOLE “La Marseillaise” deman- 
de instituteur où institutrice pouvant 
enseigner l'anginis et le français. Ron 
salaire pour une personne compétente. 

S'adresser nu serrétaire-trésorior, Ale 
1 ERTMARCIELLDON, DITEON PAEBK, 


IXNSTITUTEUR OÙ INSTITL'ATU- 

demandé pour le district scolaire 
d'Omand No. 933 Salaire, $75 par 
mois. S'adresser à H. SOCTIER se- 
créfaire-trésorier, KINISTINO, Sask. 
co R. Humphrr. 


H. À. GUILLETTE ET FILS 


Maercelin, Sask. 
ENTREPRENEURS PEINTRES 
ET TAVISSEURS 
Satisfaction arantie 
PRIX MODERES 


Nous avons à vendre le meilleur 
lot de 


Percherons et d’Etalons de 


louage (Hackney) de 
tout l'Ouest 
Lix ‘reis de service d'étalon. prix 35e. 
FEieu notes” d'éleveurs, 50e le cent 
Conditions faciles et garanties 
Vous pouvez correspondre en 


français: 
J. H. GRAHAM 
Coin de l’Avenue G et 21me Rue 
Saskatoon, - Sask. 
LEE Le 
ie véritable 
Hi F et seul 
rs us Authen- 
dE an FH tique 
î \ SR /9  Méfiez- 
ASE N vousdes 
LEARN ET imita. 
| eee RU tions 
AAA AMDNIA vendues 
NÉE els  d'aprè 
NN Ar à près 
il INSEE} les 
24 t FER; ls mérites 
LR 
4 ff] e 
É MAN EE où  Minard 
pis ic 25 cts. futile û 
: = LIMITED L 4 Liniment 
é a ta nimen 
BE VADUOt core Ë Co., Lia 
DS 6e 


tithèse: exacte: de. tout. ce. qui est 
la manière dela contrainte. Tabritai 
lmanière anglaise cst la manière, de ‘prüssièn 


MARCELIN 


Bois de construction de toute sor. 
te. Beau bois de Cuiomnie, r'urtes 
Chassis, Papier à Couvertures 
(dalles), Pieds d’escaliers tourné 
prêts. 


Conditions faciles. 
Venez me voir à rnon bureau 


J.. À, BOYER 


Propriétaire 


}intolérunce, La imunière anglaise 
consiste à assimiler pacifiquement 
ses sujets de langue non anglaise 
en leur montrant qu'il est de leur 
meilleur intérêt d'apprendre l'an- 
glais et de se fondre dans le grand 
empire anglus; la manière alle- 
aande comporte la force et Ja con- 
trainte, l’infliction d’amendes. I 
création de ressentinentis ct de 
baïnes, en un mot, la soumission 
d'un peuple par la crainte, au lieu 
du respect, de d'estime + de l'a- 
mour, 

“LA agitation actuelle en Saskat- 
chewan n est:pas. britannique, elle 
n'est pas destinée. à . dévelopner 
l'esprit : britannique. Elle est l'an 


vous pouvez vous procurer dans les | | BUREAU 
de rl Telephone 2548 


FA 337 . £ Casier p, 1 a 
1Sier Postal gs 
E. Phil 
ne ‘Avocat et Nota OT 
Ch 7: Banque d’ Hochelaga 
Avenue Centrale, PRINCE. “ALBERT, 5 Sask, 


- Dr C- R PARADIS 


Autretois ‘de. Lonäres' et: 
l'hopital. “Neckér. de Paris. 


Spécialiste en chürurgie Pnér lé” 
‘et maladies dela femme : 


© Edifice McAre et Wallace {Il : * Succursulé à Mareclin 
1855 rue SCARTH, (prermer CYSE Lin 
Telephone 4605. . ct J. M. RENAUD 
Residence 2039 rue Robinson NOT AIRE 


Telephone 4606 
HEURES--de 9.à 11 a.m, de 3 
pen. èt de 7ü. 8,30 p.10. 


REGINA, -Sask. - 


‘Assurance sur ie feu 
Achat et rente de terres 


# UtOCat de 


Suceursale ot dureux 


MARCELIN ; 


À. E. Philio 


Dr. LAURENT ROY 


. es Hopitaux de Paris w 
ügistrat pour la Membre à B | 

Spécialité: Meladies de la PR Alber de R Peer à 
femme: 


THOS. MURRAY P.A.GAUDET 84 


Mur ay & Gaudet 


AVOCATS PROCUREURS ET N 


12, Canada Life Building 


-llème Avenue OTATRrg 


Residence, 2407 Edif ce Banque 1 Mpériale 


| REGINA, Sask. | PRINCE-ALBERT 
TÉLÉPHONE 1032 ‘ . 
Dr. JOS. BOULANGER | 


AVOCATS, PROCUREURS 
E2 NOTAIRES 


Des Hôpitaux de Paris et de 
Londres 
Ex-Interue de PHôpital de la Misé- 
ricorde de Montréal 
(Chirurgie, Gynécologie, voies uri- 
Daires) 
Bureau et Domicile: 
10011 AVENUE JASPER 
(Près du Bureau de Poste) 
EDMONTON, ALRERTS | 


Bauase de la Banque d'Ottawa 


PRINCE ALBERT, . Sask, 


J. E. LUSSIER 


Avocat, Procureur 
et Notaire 


- - 


Dr Martial LAVOIE 
HOWELL, SASK. 


Dr F. Lachance 


DES HOPITAUX DE PARIS 


ROSTHERN, 5ask. 


CS 


Gradué de l'Université Laval de Quéhec 


J. À. ROY 


CHIRURGIE 
SPÉCIALITÉS ET MALALIES || AVOCAT, PROCUREUR 
DE La FEMME et NOTAIRE 
Edifice du 


258}, Avenue du Portage 
WINNIPEG, MAN, 


ns 


CLUB CATHOLIQUE 


1 1863 rue Cornwall 


REGINA. SASK. 


Consultations de 2 a 5 p.m. 


Visite à l’hôpita! de St. Ponifece tous 
les matins. 


pl 
| 
| 
J.-A. BEAUPRÉ,B.A. E-L. BÉTOUBNAY,B.A | 


BEAUPRE & BETOURNAY 


AVOCATS, NOTAIRES, ETC. 


O’CONNOR & MAHON, 


| LTD 
108,K. G. BLOG, PAINCE-ALBERT, Sask, 


Assurance feu, vie, accidents 
responsabilité d’employés 
Prompt service Employé français 


DUREAU 
Chambre 312 Edifice Mcïntyre 


Tél. Main 1554 WINNIPEG, Man. 


ri 


A. M. DUNAND 


NOTAIRE PUBLIC 
AGENT D'ASSURANCES 


Sask. 


L. A. GIROUX 
LE 


de la société légale 
RISH :F,GIROUX & COULFER 


Av -ats et Notaires 


Gravelboursg, 


Pariridge Bros. 


Plomberie et appareils de 
chauffage.-- Ouvrages de 
méta} en feuilles 
s'éléphonez au No. 3004 lorsque vous 

avez des réparations à faire. 


ile rue Ouest 
en arrière du magasin Manville 


Edifice de la Banque Molson 
EDMONTON ALBERTA 


; 


Gariépy, Dunlop & Prai 


Avocats, Solliciteurs, Notaires, 
Avoués, etc. 


Coin Avenues MeDougall et Jasper 
prés du Bureau de Poste, 


EDMONTON, Alberta 


Hox. Wicrrin Gamrépy, CR, Minir |: 
tre des Affaires Municipales de 
l'Alberta, Membre du Barreau à |: 

Ja. Province de Québec | 


SG. G. DUNLOP, B. PBATT 
J. A BÉLANGER, H. T, LOGan 


“L'Hon. M. Gariépy est au burest 
chaque avant-midi 


JE FORTIN 
| ARCHITECTE 


CHAMBRE 403 


: Batisse Kerr 
“RÉGINA, . SASKATOHEWAN 


Paole Construction Go. Ltd 


a 


CONTRACTEURS ET: IHGENIEURS 
BUREAU: 


Saskalchewan Go-Operative Building 
REGINA, Sask. 


MAISOR DE TEINTURE BELGE 


Dégraissage, Apprêt de neuf È 
Lavé à see L 
Henri MELIS | 


le Ave Ouest, coin 14e Rue 


Tél. 2821 
LAVAGE A NEUF 7 
de Costumes de Soirée par- 
dessus, de tapis, drape- 
rie, etc. 
NETTOYAGE 
de ridegux, courertures de : 
laine. Trasail soigné, prix. 
miodérés. D: 


PU SIT OT NE hs à UE Ce 


| F. Le Prey 


TAILLEUR . 


a 


1858 RUE “HAMILTON - 
| . REGINA Sask. 


LATENR DE PHOTOGRAPHIE 


ds STUDIO 


E J Suécosseur, 4e Chisholm Studio 


ARTISTÉ ê PHOTOGRAPEE | 


Lis tés romptement : | 
‘exéen ta do photograPis, E 


RONIQUE DE. L ‘ÉDUCAI TION 


.œ 
| Enoore le recrutement des institutrices 


Dre \ 


Dans ce système de crue nuons la dette de remboursement 
us avons -CXPOSC il en même temps que nous augmen- 
que es pertes annuelles : ï lions notre rayon d'action. 
‘y attendre, mais Ja renon- | Les inaîtres et maîtresses ainsi 
cation volontaire à tont dividende us seront les pilliers de FA.C. 
par les actionnaires de FA. T. et la ‘FC. et les recruteurs de fonds de 
ponne organisation du Fonds de FA. T. dans leurs centres respectifs; 
roulement devraient y suppléer. le mariage ne les empêchera d’en- 
ce plan atteint plusieurs seigner que dans une proportion 
buts: il donne l'éducation: aux en- préduite; en tout cas, il nous les 
faots mêmes des membres de l'A [laissera sympathiques. 
c F. C. et des actionnaires de l'A. 
i ramène dans leurs districts 
Nr des maîtresses qui seront 
chez elles, | jouissant des av antages | 


aura 
faut 5 


Advenant le cas où le gouverne- 
ment interdirait les écoles privées 
‘et établirait le mannpole de Len 
L ‘seionement, nous ferions appel à 
de hf rmille et de la connaissance | Ila Société Saint-Jean-Baptiste de 
de lieux. Ce seront Îes exemples À [nina] pour nous payer un ou 
gants des résultats de nos efforts | chars dortoirs et sous Ja con- 
en même temps que des auxiliai- | duile de leurs sœurs nous enver- 
res précieux et convaincus. Ceite irions toutes nos élèves à SE Ifva- 
idée mériterait d'être plus déve- Leinthe ou à quelque autre école 
inarule, où nous les ferions édu- 
quer en vue de leur futur {ravail 
parnn nous JIlv auruüt, je l'a 
voue, quelque chose d’héroïque à 


luppée. | 
Ën enlevant de écoles 


primaires les enfants qui  attel- 
encent le rade VIle neus Faucihite- 
(CE 


nos 


> de nos maitres - . | 
ons la tâche de le direlr vi auriver aux bases de forma- 
=-Cs, ais  mèn dire{. : 
maitres-€s FORT bs qe LOS Ces rcérties des pays euvalis, 
rtins ceouvents pour , en 
cle de certains : A Québec on comprendruit, à Ot- 


ksquels la préparation d'une ou 
deux unités aux examens officiels 
et plutôt un embarras qu'un Pro- 
fit. 

Aux Inspecteurs du Gouverne- 
mentaux qui feront le recensement 
de tièves du grade VITT nous ré- 
pondrons que nous les envovons 
fous au convent et qu'ainsi faisant 
nous mservons le femps des inaî- 
tres aux élèves les plus nécessiteux. 
Cette idée mériterait d'être aussi 
développe, 


tawa et à Toronto on rougirait. 
Et si quelque jour l'ostracisne qui 
nous anenace x'étendait aux autres 
provinces, les Canadiens françus 
de l'Alberta, du Manitoba et d'ail- 
leurs pourraient bien nous imiter 
et envoyer leurs contingents. La 
chose est-elle réellement du domnai- 
ne des rêves purs, des associations 
intermrovinciales pourvovant en 
tout où partie aux frais de pension 
de leurs instituteurs et Ia  Saint- 
Jean-Buptiste parant les frais de 
transport? Aux attaques violentes, 
la résistance oppose parfois des 
moyens héroïques et inattendus. 
Celui qui là-bas au front de Ver- 
anelaise et purement français où dun, cria “Debout les morts”, 
ænadiens pour la partie française. [avait moins de possibilités sur les- 

L'A. © K, C. devrait aussi dres- É baser ses espoirs. 


Il faudra aussi insister auprès de 
h communauté choisie pour qu'el- 
le nous fuurnisse des professeurs 
purement anglais pour la partie 


gr une lite complète des écoles! En tout cas, la tyrannie des faux 
lilingues et de celles qui pour-|Anglais recevrait son coup de grà- 
raient l'être. ainsi que des-maîtres |ce dans ces pèlerinages annuels: 
et maîtresses déjà qualifiés, elas- [la honte l’étoufferait. 

© sant ces derniers par ordre d’an- 


_ : e 74 Ce plan favorise surtout le re- 
- denneté. de classes de diplômes et l L 


a : crutement des institutrices: dans 
tenant un régistre fidèle des rap- . . DSTI 
P Lun prochain article, j’étudierai 


ports des inspecteurs sur le travail 
de chaumi des intéressés en vue de 


l'établissement d'une échelle d'a- 


LE possibilités au point de 
vancement, 
Je demande aussi l'ouverture 


vue du recrutement mascülin. 
Amis, lisez attentivement ceite 
ébauche d’un plan concu un peu 
à la hâte, par un isolé, qui peut-être 
a mis un peu trop de son élément 
personnel dans ce tavail. Réilé- 
chissez, taillez, coupez, rejetez mê- 
me; l'esprit qui a conçu est ouvert 
à toutes les suggestions ct son aide 
est acquise à toute conception qui 
visera au même but. Les causes 
sont tout, les 1personnes, rien. 
Conservez cet article qui n'en est 
pas un, mettez vos notes en marge 
et envoyez-les au signataire où ap- 
portez-les à North-Battleford en 
juillet prochain. Nous les discu- 
terons tous ensemble autour de “La 


dune sutiim spéciale des maitres 
ct maîtresses bilingues au congrès 
annuel de l'A. C. F, C. en vue du 
recrutement projeté de la fonda- 
ton d'une association profession- 
nelle et de l'harmonisation des dé- 
sis de FA. (. I. C. avec les règle- 
ments PrOVINCIAUX, 

Une remarque qui aurait dû ve- 
nir plus hant: en ne payant pas 
toute a pension nous intéressons 
les parents à inciter leurs enfants à 
pervirer dans leurs études et 
nous les incttons à même de juger 
des services que l'A. I. leur rend, |l'able Ronde”. 
dt, ce qui et mieux, nous dimi- Joaunès Fivcaur. 
RE 
éducation française et catholique. 

Dans la Saskatchewan comme 
dans l'Ontario, nous sentons que 
cette question d'éducation est vita- 
zèle que l'on sait au service de [je poux notre race; e6 ici comme 
lAgociation Inter provinciale au là bas, nous pouvons dire qu'il n°y 
. Milieu de nous, a entrepris de Ra pas de puissance humaine pour 


L'Association Interprovinciale 
et la province de Québec 


M. Pay mond Den Denis, qui déploie 


faire connaître aussi de nos. amis nous empêcher d'enseigncs à 198 
BTE. Voici l'excellent article Fénfants la langue de nos ancètres. 
Done Sous &a signature dans le ja nôtre. 
À ‘ x 
Len Nous n'avons pas dl'aeurs ii 
n° Dervir, qui est bien le jour- les, difficultés qu'éprouvent nos 
qui s'intéresse de plus aux di- |frères outariens. La loi stipule 
nn Froupes franeo-canadiens dis- chairement : que nous avons droit 
ati 2e dans le Dominion, a déjà d AE nos écoles À nn ce tre prima 
Do 
. Commissaires d'écol t on <= à. toujours jusqu'a présent, a! ; 
* gina, les 9 es tenue à. Ré-|qné la loi avec un certain esprit de: 
. 25 et 28 février, et sur da justice. . 


création de FAs 
: sociation interpro- | . : 
. Yinciale, ‘ nier pro Quelques. orangistes . 


Cette nonx 
- Smble être à 


plus -ou 


lle or, ganisation, qui bien coutuine de temps à auire de 
2 Sent par neueillie. ave | empres- |réélamer l'enseignement exclusif 
‘langue fran » e la population de [de l'anglais dans toutes les écoles: 
: lépond à “an a de la .-provinice, |imais eur “échec. de -Régina aura 
“rgent ap >eoin - extrêmement lprobablement en un salutaire effet 
Ps : sur leurs" cerveaux ; et ce n'est pas 
de ce-côté-là que nous craignons: 


essayer: parfois d'intimider n nos ins 


moins ignorants qu'orangistes,, ont: 


Je ne e citérai pas de chiffres pour 
titutrices, mais nous éspérons "0b- ne pas allonger démesurément cet 
tenir assez rapidement la nomina- article ;: -qu TU me suffise de dire 
tion d’inspecteurs bilingues. pour que . le: mal est très sérieux, et 
nos écoles bilingues et ce sera en- | qu’il menace de dégénérer en vé- 
core un inconvénient qui dispareï- ritable Catastrophe nationale, 
tra. | : Les mesures énergiques ne 


si 
sont 
pas immédiatement . prises pour 


Mais ce qui ne disparuît pas, cé ,r 
il’enrayer. 


qui va en s’aggravant sans cesse, 
ce sont les difficuités que nous C’est pour remédier à cette si- 
éprouvans à nous procurer un per- tuation que l'Association interpro- 
sonnel enseignant. vinciale a été créée. Son but? 

Nous n'avons point d’école nor- mon Dieu, il est bien simple à ex- 
male bilingue, et jusqu’à présent pliquer: c'est de fournir à nos 
c'est la province de Québec qui écoles. des maîtres et maîtresses 
nous fournit les maîtres et mai- catholiques parlant les deux lan- 


_igues. 


tresses pour nos Ccoles “franco 


canadiennes, -Son intention, c’est de se mettre 
en relations aves quelques-unes des 
jiournir en quantité suffisante pour nombreuses institutrices de la pro- 
nos besoins, et il résulte de ceci |vince de Québec, pour leur per- 
que, dans beaucoup de centres de jsuader qu'elles nous rendraient un 
langue française, nous sommes [Véritable service patriotique, en 
obligés de confier l'éducation de!C0n$entant à venir donner à nos 
enfants une éducation catholique 
et française, en même temps qu'el- 
les s’assureraient un avenir con- 
fortable, puisque les salaires payés |É 
sont généralement de $700 par an 
pour monter parfois Lien 
haut. 


Maïs elle est loin de nous en 


nos enfants, de ces enfants cana- 
diens et catholiques, à des mat- 
tresses anglaises ct protestantes. 


“Le mal de reins me rendait 
malheureux depuis une . 
auinzaine d'années”, dit 


FE LJARIES KING 


Malheureusement, le départe- 
ment de l'éducation n’accorde un 


Les PILULES MORO m'en! ipermis d'enseigner dans la provin- 


ont guéri. 


ice, qu'aux maîires ou maîtresses 
possédant un diplôme académique. 
et avant déjà deux ans d’enseigne- 
ment dans Québec. Les autres 
doivent suivre un cours qui dure 
généralement trois mois dans une 
des écoles normales de la province 
avant de recevoir Jeurs diplômes, 

C'est pour parer aux difficultés 
financières que présente cet incon- 
vénient, que l'Association  inter- 
provinciale a fait appel à la bourse 
des Franco-Canadiens de la Sas- 
katchewan. 

Ceux-ci ayant répondu à l'appel 
avec empressement, l'association 
se trouve en mesure d'aider ‘inan- 


52 


cièrement les institutrice: qui se- 
aient désireuses de contribuer 


pour leur part à assurer le déve- 
M. JAMES KING. JHoppement de la langue française 

Plus ut homme a de muscles, plus dans l'Ouest, 
il est développé, plus ses nerfs sont so-|  L]lé auront d’ailleurs tous les 


lides, plus aussi il se porte bien et est |. 7 ts voulus adres 
exempt de maladies. LE: enseig nemen VOUIUS en sSaAudres- 


Le meïlleurde la force, chez l’homme, [Sant au secrétaire de l'Association. 
réside dans les reins. La moindre af. |\i. J.-A. Roy, 1863, rue Cornwall, 
Fe de san est préjudiciable : Régina, ou à ï an des directeurs de 

nergie e quis ouve auss 

ergie physique qui se trouv l'association. 
diminuée. 

Des causes multiples peuvent motiver | J'ajouterai que Association 
à mise des roro tte pren veillera particulièrement sur les 

es hoitm nt-11S Iu ts. es |: . ‘ : , « 

es en sontiis atte institutrices qui se contierent à 
douleurs de reins nuisent beaucoup au 4 Le cts 
travailleur; c'est une torture conti- elle: ct, après leur avoir facilité 
nuelle, un ennui de tous les instants, [l'entrée à l'Ecole Normale et pro- 
Le moindre faux mouvement et le plus [curé une pension familiale, elle 


petit effort se traduisent, dans la région |leur onrantit par contrat un enga- 
des reins, par une douleur atroce, et a 


l'on dirait que tous les nerfs du dos se [SMENÈ dans l’une des écoles fran- 
tordentconvulsivement. Impossible de |CO- -canadiennes de la province. 
forcer, impossible de rien soulever de, 
pesaut. ÆEn résumé, le mal de reins 
condamne presque à l'inertie celui qui 
en est affecté. 

LesPILULES MORO sont le meilleur 
stimulant des forces physiques: c’est 
un tonique souverain pour les muscles 
et les nerfs; elles rendent donc les 
hommes forts et robustes après les avoir 
débarrassés de tous les ennuis que sus- 
cite chez eux la faiblesse des reins. Un 
homme est donc toujours assuré de se 
guérir avec les PILULES MORO. 


“Le mal de reins me rendait 
bien malheureux depuis une 
quinzaine d'années. Je travail- 
lais tout le temps et les souf- 
frances allaient toujours en aug- 
mentant. J'en vinsà ne pouvoir | 
me tenir debout. .La nuit, le mal 
que j'endurais m'empêchait de 
dormir et alors le matin j'étais 
peu disposé à aller au travail 
J'avais essayé. inutilement bien 
des remèdes quand un jour 

‘en .vins aux Pilules Moro. 
Après l'emploi de quelques. 
boîtes je souffrais moins, mar- 
chais et dormais mieux. EŒn 
contiraant de me traiter je me 
suis guéri toutà fait. Depuis ce 
tempsje prends des Pilules Moro 
pour augmenter mes forces 
quand . elles diminuent.” M 

‘James King. jr, 42, Main, Fisk- 
Gale, Mass.: . 

CONSULTATIONS GRATUITES: par 
le Dr Adolphe Mignault, au No 272, rue 
.Saint-Denis, Montréal, tous les jours, 
excepté le éimancbe, de 9'heures du 
matin à 6 heures dusoir, Les hommes 

- malades qui ne peuvent venir voir notre 
‘inédecin sont invités à lui écrire. oi 
- Les. Pinies “Moro sont en vente chez 
. tous les marchands de remèdes. # Nous 
les envoyons aussi, pat la poste, au: Ca: 
nada ét'aux ne boite, # sur’ réception 


PATENT IIINIITI TOI VEPTEPPIVIIVI 


En.terminant, je dirai que la 
mise de fonds nécessaire à la bon- 
ne marche de l'œuvre étant assez 
considérable, nous ne rcluserons 
pas non plus une aide substan- 
tielle, et d'avance nous remercions 
les généreux Québécois qui vou- 
draient acquérir une ou plusieurs 
actions de la Société à $5 chacune. 
et contribuer finsi à maintenir 
l’enseignement du français dans 
nos écoles. 

R. Dex, 


Directeur de l'Association 


Interprovinciale, 
Vonda, Sask. 


Por le pan et 6 gateaux: c c'est notre 
arine : de, ‘première ‘qualité 


hâque sac donne beau- 
pa de: biscuits, bien, 
"goût 9 délicieux et pur,.que- 
 On'oublie 


RS 


nn ne 4 


RS EE 


ni 


5 ‘300 Grain. Exchange, Winnipeg. . 
°* -  Cn-essai'vous, convaincra. des” grands aväntages qui” FA 


{ 


66 2 3%. 
Aux lecteurs du “Patriote” 
Permettez que je recommande à votre bienveillance “ainsi 
qu'à celle de *os amis, le modeste opuscule, 


: “La famille et le mariage chretien” 


7 ALBERT, O.M.I. évêque de Prince-Albert 


En vente: Rév. P. Gabillon, O.M.I, évêché, Prince-Albert, Sask. 


Trix broché: - - - 0.56 franco. ou 3 {ranes franco 


Kardiff, bloc, le tonne. ...................$ 7.50 
Kardiff, oeuf...............:.......... 7.00 
Carbonite bloc. .......... cr. 8.59 
Carbonite poêle. .........,.............. &.00 
Galt bloc......... . 10.00 
Anthracite poêle, oeuf ou noisette.......... 14.50 
Tamarac sec, la corde.................... ‘7.00 


charbons 
Le prix est le même que pour les char. 
Pourquoi ne pas avoir ce qu’il y a de 


Nous sommes les agents exclusifs pour les 
mous ci-dessus. 
bons ordinaires. 
mieux ? 


NORTH CANADA LUMBER CONPANY LTD 


R. À. STEVENSON, Gérant Local 


BANQUE D'HOCHELAGA 


Capital autorisé, $4,000,000.00 Capital payé, 54,000,000.00 
Fond Ge réserve, $3,700,000,00 


MONTREAL, 


Autres succursales à 6 
l'ouest de Winnipeg 
GRAVELBOURG, Sask. 

G.-P. Jessop, Gérent 
Edmonton, Alta 

Alex Lefort, Gérant 
St Atbert, Alta 


Bureau principal = 


DEPARTEMENT D'EPARGRE à toutes les succursales et 
intérêt payé aux taux les plus élevés, deux fois par an. 


EMET des LETTRES de CREDIT CIRCULAI- 
RES pour les voyageurs; ACHETE traites, 
argent et billets de banques des pays étran- 
gers; VEND des chèques sur les principales 
villes du monde; S'OCCUPE avec ettivacité 
de collections à faire dans n'importe quel 
endroit du Canada et des Etats-Unis. 


OUVRE des COMPTES CONJOINTS au nom du 
MAT on de la FEMIATE de sorte que l’un ou 
l'autre pent transirer les affaires de ban- 
que. Ceci est très avantageux en cas de 
décès. 


JR, Gadoury, Gérant 
St-Paul-des-Métis, Alta 

C. Lessard, Gérast 
Toutes transactions par la poste reçoivent une 


attention minutieuse et empressée. Un comp- 
te de Banque s'opère facilement par malle. 


AGENTS aux ETATS-UNIS, en FRANCE, en ANGLETERRE, en ITALIE et Aïlleure 


9 68 9 


Succursale - PRINCE AIBERT, Sask. 
J.-E. ARPIN, Gérant 


: 
: 


Canadiens en garde 


Pourquoi donner votre argent pour du 
tabac qui n’a quele nom canadien 
mais pas le goût. 

Fumez donc les délicieux tabacs natu- 
rels, en feuille ou haché de la 


Cie de TABAG MONTCALM, de Joliette, P.Q. 


et vous serez sûr de fumer du vrai tabac 
canadien. 


Ecrivez et’ demandez des listes de prix 
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REDTPRI ER EST 


OMPTOIR AGRICOLE | 


à responsablilte nités 
Courtiers en grains Canadiens-F rançais 


Nous sommes en état de donner le meilleur service possible à 
tous les fermiers canadiens-français, lesquels emploient le mode le 
plus avantageux de vendre leur grain lorsqu'ifs _expédient leurs. 
chars pour être vendus à commission. 

Nous sommes aussi en contact constant avec le marché et pou- 
vons en tout temps obtenir les meilleurs prix possibles pour ‘ous 
les genres de grain, quelque médiocres qu'ils soient. | 

Lorsqu'il est désiré, nous faisons des avances généreuses sur … : 
“éception des connaissements, et entière remise sera faite aussitôt 
que nous aurons reçu l’avis du déchargement à Fort William ou : 
Port Arthur et que la vente aura été terminée. 

Nous nous occupons avec soin et promptitude des ordres sur: 
“Option”. . en 

Nous sommes à ros ordres. Ecrivez-nous pour être renseignés 
sur les prix du marché et sur la manière d’expédier. Æneouragez - 
une compagnie essentiellement française. .-. _ 

Quand vous avez un char à expédier, ayez soin de le consigner’ A 
destination de Port Arthur si votre point d'expédition est sur la 
- ligne du C.N.R.; à destination de Fort William si le char-est tran 
porté par le C.P.R. ôu le G.T.P. Ecrivez sur le connaissement 
“Notifiez Le Copie, Agricole Limité, Venere - 
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patroniser 
Es 


guerre 


La guerre au jour le jour 


‘Îles Canadie 
de Louni dont ils ne sont plus 


ns d'environ un mille 


pl D) 


La semaine parlementaire 


at 


coïmérce du Canada avec Les 
_ CS 


Etats-Unis a, considérablement 


cioignés mainienats que d'uus EE TT Tr ir 0 augmenté et nous sommes le 
EEE (dirtäuce de huit milles. Ottawa, 8 mai 1917 ., Où CG comités ‘avec: autant cle. déuxièrne.ps YS qui recoive k pl 

L - L 0 : : : ; A de si oté | 1 ent Aen monie ld'ecpndotinn" # 6 pius . 

|  Bunne journée pour les aviatenrs | La question de la représentation candidats que l'on voudra, mais d'exportation de Ju république 


pratique de les nourrir avec de 
l'avoine où d’autres céréales, à 
moins d'avoir reçu la permission 


MERCREDI ? MAI 
du contrôleur des vivres. Le &o- Ë 


Combats aériens 1 + a accal- 
mic sur le front anglais, 1nais une 
urande activité à régné dans les 
airs, lundi et dans la nuit de luudi 
homard Les Anglais ont abattu 

°1S machines et ont perdu 9 des 
lours, 

Le “Times” ulïirme que 717 
avions ont été abattus sur le front 
ocidental, en avril Ce chilire JEUDI 8 MAT 
tiré des connuuuiqués officiels de Hrulñeic.—Les opérations, 
chaque côté se répartit de la facon puis deux jours, se sont bornées à 
suivante entre les divers belligé- |des actions d'artillerie sur toute 

rants: machines allemandes abai- [l'étendue du champ de ce 
| 


cument enjoint à tout le clergé de 
lire cette proclamation où de Ia 
faire dire duos les églises et cha- 
pelles du royaume, pendant 
maines Consécuiives après | 
émission. ile 

tr 
_ilr 


tues, 369; françaises et belges. On ne signale de  monvements pl 


201: anglaises, 147 nord du massif 
Jamais autant de combats à quatre lieues 
riens n'ont eu fieu dans un où Jjes troupes 
inois, depuis Ia début des hostilités, françaises, après avoir  culbuté 
et jamais les pertes n'ont atteint plusieurs attaques allemandes ont? 
un chiffre si formidable. opéré quelques gains de détuls. et} 
La. Norvège vat-lie roiaprez— {à Vest d'Arras où les Anglais ont 
Les relations entre la Norvèac{repousé de tentatives cunemics 


[d'infanterie qu'au 
de Marsonvilliers. 
à l'est de Rehms 


ic 


née 
seul 
fa 
ct 


et l'Allemagne se rapprochent rt. lde reprendre l'offensive. le 
pidement du point de rupunre.! Le menu des soussnevinsDe ÎP 
te 


soUs- | 
le] 


suivant des informations reçues detjour en jour la guerre 
Christiann. Dans les cercles du fiwmarine allemande fait des 
vpuvernement norvégien, l'opinion 
prévaut que la situation marithimel Ces dans Le domaine 
et presque devenue intolérable.  finarin que les Teutons font pre- 

La Norvège cherche à induire {sentement le plus de mal aux 
le Danetnark et la Suède à rompre LATICS, c'est le seul où ils aient Fof- 
toutes relations avec l'Allemagne et} fensive. Sion ne réussit pris à mnet- 


lores. 
SOUS 


gi 


à entrer eu guerre du voie detre un terme ü cette invasion de 
Allics 
Le roi Grorges  reronvuuade la funine qui attend les Anglris. on 


léenenoete roi Gvorges a Aussi ce que ke gouvernenentpan 


aux A\iuéricate 


‘ 


Ù 
| 
! 
d 
souemarins dans l'Atlantique. c'es] 
| 
} 
| 
4 


ané une procktnation exhortant [akis dernmde 
le peuple à diminuer li conso Leest d'abord et avant font de ui! 
nation du blé et à pratiquer Féco- aider à briser ce blocus. 
none et la frugalité plus! Ja semaine dernitre 
arictes dune l'usage de toutes les {nains allemands ont coulé pus 
autres espèces de céréales. SO navires, dout plus de 30 angiaie |" 


tale 
l 


lus les rotis- | 


La proclumation recommande jet 23 norrégiens. Cela représente |RC 
particulièrement à la population lun jiugeagc total de 400,000 tun- [1 
de réduire dans les familles laine. | 
consonmpation du pain d'au moins VENDREDT + MAT | 
un quart de la quantité consom- Les Cunudicns Sénurent de 


inée en temp ordinuire. Elle 
recommande de restreindre et si 
possible, d'abandonner l'usage de 
la farine, pour eut autre article 
que le pain. On demande éga- 
lement à toutes les personnes qui 
unt des chevaux de renoncer à la 


FuinoyVeu de temps avant 
Fauvere, hier inatin, une coionne 
fuinée des vetérans de PFarmés 
canadienne à emrortt d'assaut le | 
villuse fortifié A2  Fresnex-en- 
Artois. 

La prise de Frenos a rporoën 


et 


RIDEAUX 


Un fort assortiment de rideaux 
et de porüères prêts à être poxés, 
un de tissus. rideaux. à la verge. 

Nous en avons recu derniêrement 
des quantités considérables, Vous 
tronverez ce qu'il vous faut pour le 
prix que veus soudriez x mettre, 

Use quantité Jinitée de rideanx 
au patron que 
fait voir la gravure, 214 verges de 
longueur ei de 33 pouces de largeur, 
belle insertion et belle dentelle. 


Prix tré spéeiul. $2 48 
' 


Mancs semblables 


Une des grandes inventions du 
Une véritable balayeuse par 
Je vide, fonctionnant coinme ur 
ancien balai à tapis. En trois mi 
nutes nettoie une curpette de 9x12. 
Très durable. facile ä manier. Ve- 
nez que nous vous Îles fassions voir. 


La semaine prochaine, vi 95 
prix spécial.......e... . 


SOFA-LIT 
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Durant la nuit. un lit donble très 
confortable. pendant Ja journée, uu 
sofa de très belle apparence. Coin- 


plet avec le matelas S13 09 
0 
à 


+ 
44 
te 


ES 


TU 


RantaSaA En 


# SES 
Are 


CELA NAT 


ns 


prix spécial 


RES 


tanpyelez-vous que la première 
chose qui attire l'attention du pas- 
sant est votre fenêtre. 


STORES (window shades) 


Vous manque-t-il un ou deux sto- 
res? Nous en avons un assortiment 
très complet. Gratuitement nous 
vous les taillerons de la grandeur 
que vous désirez. Voyez notre ñs- 
sortiment: informez-vous de nos 
prix; vous ferez des économies. 


‘teble, 
Prix, %8.50 et 


NET RAS rat 


s 
ÉRNTEL ETES TS 


_—]a journée d'hier à été très bon- | proportionnelle à retenu Fatten- 
ne pour les aviateurs anglo-fran- 
çais, ‘qui ont détruit où 


4 se-ÎTe long du front s'étendant de Gbre, À est nécessaire de faire 
EI ET N + AS + ue Al . , 
son [Craonne à Mont-Carmillet, les Al ghier une mesure législative 


la x eille par les Français. Elles orit présentation proportionnelie.” 
été repouskées partout; 
ais out continué d'avancer cf fait . : Lei 

antinué d'avancer € RE it que son intention n'était nul- 


suage de Bullecourt. La bataille , . - . 
| na we à celles qui pourraient 80 faire 


rieure est toujours sérieuse en Rus- . Dole, . 
. LOUJOUTS qu'elle soit étudiée par la suite. 
[SC 


muwce n'a pas rencontré Fapproha- - : . 
1 DRE mode de représentation propertion- 1{ 


sordre se sont produites à Pétro- 
erad: anais les partisans du gou- 


vernerment se sont Tvrés à une ot). os ps. | 
= |jourd'hui. Groupement de quatre 


a Gé particulièrement vive dan fa | 
région du chemin des Daines et ï 
l'ex de Soissons, Les Français sonil 


bonne partie du fameux 
{vs 
ché leur avance: its anainfien- 


Lrs Anglais à LBullesonrt.--tes irons, oceupés par Îles 
Anglais ont pfnétré dans 
court et l'on sv bat corps à corps: [des contre-attaques allemandes Je 
l'ennemi se défend avec acharne- 
ment. 

Dombes près de 
aérvoplane allemand a jeté quatre 
{bornbes 
Un homme a été tué, un homme 


tiou de la Chambre pendant un cer- 
endon- |{ain temps, la semaine dernière. 
M. Turf, député Hbéral d'As- 
siniboine. à soulevé un assez long 
débat en proposant la résolution 
Coutre-attaques impuissantes.— | suivante: “Que. de Favis de cette 


agé 29 machines allemandes. 


SAMEDI 5 MA 


vote total plus une voix. 
mands ont lancé de violentes con- | ourvovant à ce que les membres | 
e attaques avee des divisons|% la chambre des communes 
aiches sur les positions capturées | jent élus d'après le mode de re- 


les Frans |; qurvift a expliqué, tout d'a- 


us de mille prisonniers. , ne 

Bullecourt P Le ne de la tut lement de demander l'application 
court.—{Le centre u iut- a + 

. les Anelais est dans le vui de son node d'élections aux pro-| 

pour les Anglais est dans le vur- - RIRE ne e 

l BUS Cet « EVE Chaines élections générales ni mé- 


La résolution de \ 
abandonnée à son- sort. 


avec le résultat de ne pouvoir élire 
que quatre ou cinq députés selon 
le cas du groupement. Ce n’est: pas 
la majorité usuclle qui élirait un 
député, mais c’est la proportion ve- 
quise. Aussi, dans un groupement 
de quatre comtés il faudra pour 
être élu avoir un cinquième -du 


Sir Thomas White ne voit pas 
d'objection à l'adoption de ce mode 
de vote mais il n’est pas d'avis que 
le moment est apportun, pendant [RC peut être en ce moment ques. 
la guerre, d'entretenir un tel pro- 
jet. L'hon. M. Graham a aussi dit 
quelques mots sur la question, puis 
du 


Tai a c 


On repasse ensuite à la disens- 


it rage dans le village en ruines | ii Gina où six ans, mais il dit sien sur le discours du budget. 
autour. “ se : npogiti enroche au © 
autour qu'il désire simplement lancer L'opposition  reprache au gou- 


En Russie—{a situation inté |, : . . 
‘ ‘ l'idée dans le public canadien afin 
La uote aux Alliés dans hiquel- pe , ee 
it Us ‘ que M. Turriff a donné des détails 
où Ssepposu( à foute paix =v- en , . . 
au eujet du rouage du vote pour Île 
m unatime et des scènes de Gé 


nelle. La méthode se résume à ceci: lre. ct 


[ d'élections par comtés séparés, 
 Étonune la chose s'est faite iusqu'au- 
; : vue des prochaines élections, 
niesque démonstration. 


LUNDI 7 MAI 


oo 


MARDI S MAI 


. reproches de lOpposition. 
de chesuin dis Dameste 
ment, l'ennemi est lanvé à latta- 
que dans la région de Fresnar. 
occupée par les Canadiens: il à 
réussi à pénétrer dans a ligne 
mais à ensuite ét repoussé aveu 
de lourdes pertes. Berlin aunonce 
que les Allemands sont en passes 
sion de Fresnor. 

Chez les Francais et Les Angles. 
ut toutes les positions conquises | a lutte a continué hier dans le 
nedi et dimanche. village de Bullecourt et aux en- 
Angus. De 
3ulle- eur côté, les Français ont repoussé 


tete partout reponisses, La lutte pas renié lenrs principes. 


d'unc 
chemin 
dumes, qui à longtemps enr 


dtteuant en Possession par les Jibéraux. 


ile coutrôle du 
tandis qu'avec la rééiprocité 
Canada 

À Ja 


position 


Jong du chemin des Dames. 

Cent miliions pour la France. 
La France à reçu aujourd'hui les 
cent millions de dollars que les 
Etats-Unis ont décidé de lui prêter 
ipour payer s05 dépenses au pays 
dans le courant de mai. 


commencement de la guerre 


Londres {Un 


au nord-cœt de Londres. 


une femmes blessés. Depuis le mois d'août 1914 


Linoléums et 


careerres fé NEW 


aux plus belles 


fl 
S: { ; J d Pen 
Un considérable $ A IN, toil es 
assortiment de EROR LL QE huïlées 
carpettes. I} y en D: U : 
a de tous les gen- y . , ne | quantité 
res depuis les care à 4. | d'excellents | lino- 
pettes rerersibles AN Jéums ct d'excel- 
PA : - lentes toiles  fai- 
car A lées. Dessins mu 
arpettes Wilton, 2 Z : 
Z « gnffiques, 


K 


Notre assorti 
ment £ DS 

de carpet-! DS 

des ne saurait NS 

47 

manquer de vous && 


SEE 


2 2rand assortiuent 


venons justement 


de les recevoir. 


CARPETTES 


“CONGOLEUMS” LÉES 


De l'aveu de tous, ce qu'il 
a de mieux pour couvrir les 
parquets. ÆEn un espace de 
temps extraordinairement 


conrt. le Congoléum a fait 


son chemin et aujourd’hui on 


reconnait que c'est avec le 


Congoléum que se font les s 
Vous verrez chez nous le plus 


Des’ matelas propres, hygiêni- 
ques. faits dans une mannfacture 
où on observe strictement les règles 
de la propret& Quel que soit le 
prix que vons vouliez payer, vous 
trouverez ce qu'il vous faut. 


carpettes, les moins dispen- 
grand assortiment de chaises, de 
berceuses dépareillées que l’on puis- 


dieusss et es pins artistiques. 


Les prix sont tellement moxii- 


, : & “oir : 5: 
qnes que haque famille peut SG VOIT. dans un seul magasin, en 
se permettre d'en acheter, Feï, Saskatchewan. De toutes les sor- 


le choix est illimité, tes. de tous les prit Un beau 
choix de berceuses en chêne soli- 
de. 


solides ressorts pour le siège. Prix. 


LITS DE CUIVRE ET DE 
FER 


Lits de fer, 53.50; lits en cuivre, 
S16.00. Xn fait de lits c'est là la 
meilleure offre qui ait inmuis ëété 
faite au pays. Venez voir ces-lits 


recouvertes de simili-cuir ;— 


. LA MAISON DU 


a The . variant de $9.00 en montant. : 
(NEW ÉDISON 


co ee _ ._ Venez voir ces chaises ; vous vere 
GRAND. ASSORTIMENT rez que vous avez trouvé ‘ce que 
‘,; DERECORDS 


vous cherchiez. L | 


île gravures? Nous - 


vernement, à propos de l'arrêté en 
conseil levant les droits de douane 
sur le blé. de fonder au pieds les 
prineipes de 1911, de ne pus avoir { 
écrété cette mesure avant la guer- 
surtout d'avoir agi ainsi afin 
de se mettre en bonne posture de- 
vant les électeurs de l'Ouest, enfini avant lu lroi-ieuic anuée de 


L'hon. M. White veut diceuier 
sérieusement les chjections et les 
Che des Cunudiens à Fresnoie- re ft dé 

FOR ECS DOUTE sn0!e- {fond le gouvernement de a pre- 
Allemande ont de nouveau contre LU a suite d'un violent bonmrde-hhifre accusation des libéraux et 
attaqué tout le long du frons el déclare que les consdrvaieurs n'ont 
IHva 
une innnense diftérence entre la 
dernière mesure du gouternenmient 
et la réciprocité telle que comprise 
Fout en avant 
décrété Tentrée en franchise du 
blé, le gouvernement s’est TÉger ve 
tarif - douanier, 


le 


n'aurait plus ce contrôle. 
seconde attaque de l'Op- 
M. White répond que les 
conditions ont changé depuis le 


et 


que des mesures doivent être pri- 
ses à l'heure actuelle qui n’au- 
raient pas eu leur raison d’être 
avant la guerre ct même dans les 
premiers mois de cette guerre. 
de 


BERCEUSES SPECIALES 


LU 


bien faites. excellents 
très beau et bon simili-euir. 
gu'il y en 


° FT ‘ : * st 
Te modèle Kindel, Jlorsqu ïl st 
. fermé constitue.un superbe Soit: 


Voisine. Le gouvernement à eur 
sidéré égnlemient l'acte généreux 
que viennent de faire les Ët . 
Unis en se joignant aux 
contre Fennemi commun, 

Le. ministre des Finances sou. 
lève les protestations de l'Oppos. 
tion quand il déclare, en réponse 
an troisième reproche des libéraux 
que le gouvernement en décrétant 
la franchise du blé n’a pu avoir eu 
vue des fins politiques, puisqu'il 


als 


Atiés 


tion d'élections. Le gouverne. 
ment ne eroit Das opporlun ponr 
le bien du pays de fañe des ec. 
tions générales ct il veu! demander 
à 'Gpporition l’axtension du terre 
pariementaire. Si les Libéraux re. 
fusent, ils porteront devant l'opi. 
uiou publique à responalitité 
du bouleversement qui accompa. 


potiaues fédéraies. 
M. MaeCranv, pile de Sas 


kaicon, trouve étrinse que le 
gouvernement n'ait jns trouvé 


gene uéviteblemenrt les campagnes : 


muaven d'établie Ja franchise de 


Igucrre. La mesure dont se vante 
[si fort le gouvernement à en pour 
but de se concilier l'Ouest sans ni 
donner une réelle satisfucüon. Un 
but politique est le seul moven 
d'expliquer un tel arte. ‘ 

Mercredi, M. White x dipos 
devant la Chambre les rapports de 
la commission  Dravton-Acorth, 
chargée d'enquêter sur la situation 
générale des chemins de fer ca- 
nadiens et de nos voies de transport 
en général. 

La majorité recommumle que 
le Grand Trone Pacifique, le 
Canadien Nord, l'Intercolunil, 
y compris le chemin de lle 
du Prince-Edouard et le Trans- 
continental, soient tous fon- 
dus en uu seul système, propriété 
du public et régi par une compa- 
gnie qui serait formée, mais dont 
les actionnaires retirant des héné- 
fices seraient les contribuables ca 
nadiens seuls. 

La hausse de là farine et le coût 
élevé de la vie ont fuit le thème 


Jine nous reste plus que trois de 
s confortables berccuses. Très 
matériaux. 
fFant 


4.38 


.. e. 


LE MO 


la façon 


me or É 
4 “Agents pour: les 


vous l'ouvrez vous obtenez un gran 
Jit confortable. Vons pouvez y me 
tre touté la. literie. Construit es 
la plus solide désirs 

x 88.00 : 

7 Poe ce un e 


sosensres 
.* ’ ko 


ostermoor. les ? 


‘.Maccy,!les Matelas 
:Maccÿ :1e8 à s, les re cords. 


_Céngoléum 
et. Columbia. 


-pibliothèques D. 


5 le commente- 
guerre et personne ne 
hausse 
pet 7 ans une année, * la 
. montée de $9 à $11, de 
DE c12 
et à CIEA 
D absoiument urgent : 
M cmement fasse quelque chos 
: idier à ce déporable éta 


que le gou- 


SOU roine 
L. je choses. | 
AD porteur propose que le gou- 
M ucment réquisitionne tous | les 
M ins, et veille lui-même à 
Mriction ct à la vente de la fa- 
Liu, Ceux qui détiennent des 
Ms considérables ne peuvent 
EL ninuer de faire des profits 
ndaleux AUX dépens de la po- 
: Llation canadienne. Le gouver- 
| fait preuve d'une Incurie 
devant cette question du 
Bit de la vie ct M. Kyte demande 
ue le gouvernement prenne des 
D necul cs imnitdiates Pour éviter 
ne nouvelle hausse de la farine. 


E (O 


: Rment a 
F. Loupable 


gt: cette 


de 12 à 814.50. Il canadien. 


e 1Ces 
{Ues prix, mais il n’a rien fait et 


{à né pas avoir établi le contréle 


AVTES | 

.:Tuxriff ne peut s'expliquer 
“hausse extraordinaire de la 
farinc par. de simples . raisons 
d'oftré et de demande; le stock de 
farine n’a pas assez diminué en 
quinze jours pour expliquer une 
telle hausse. C’est un vol des spé- 
culateurs aux dépens du peuple 
Le gouvernement au- 
rait dû arrêter les opérations de 
gens en contrôlant lui-même 


ne fait rien encore. Tandis que 
lecs pères de famille ont toute la 
peine du monde à nourrir leurs 
enfants, le gouvernernent reste 
souriant et se contente de se pro- 
mener en pullman pour aller tenir 
des enquêtes sur le coût de la vie 
dans les différentes villes du Ca- 
nada, enquêtes qui n’aboutissent 
à rien. ‘Le député d'Assiniboia 
reproche de nouveau au gouverne- 
ment de faire du capital politi- 
que avec la question du blé en 
franchise. 

NM. Turriff termine en déclarant 
que si le gouvernement ne prend 
pas des moyens immédiats pour 


Done Curoll s'élève avec violence prévenir une nouvelle hausse de 
Montre lapathic du gouvernement la farine, le peuple du Canada le 
Mant La question st IMPCTICUSE liichdra responsable du malaise 


M ln hausse du coût de la vie. 


0 loénéral actuel provenant du coût 


i jusqu'ici alor . 
ls muvernemen qui JUËqU ICI n'a élevé de la vie. 


un fait, fora-til quelque chose à 


Plusieurs autres députés ont 


Mens? L'oratcur tourne alors en pris part au débat. Ja proposi- 
Mick Le conseils du ministre 4, Ge M. Kyte, mise aux voix. 


Ms Finance sur la pratique de 
Monomie qu'il traduit par ‘se 


Der à ceinture”. Vraiment ce 
net pus difficile aux riches de le 
Mie; leur ceinture cet très gran-- 


a été battue. 


Ça et la 


On a beaucoup parlé ces jours 


Lt: mais les classes ouvrières ne |derniers. à du Chambre, des avan- 
Me peuvent pas. lour ceinture est |{ugex de lu représrntalion propor- 
Ai trop serrée.  Voyez-vous, dit- tionnelle. AM. Tarrifj eile, entre 


Ms enfants qui acmandent 


Mi un père de funille répondant à autre L'avantage de la diminution 
du |des 


frais d'élection. “Combien 


Dpin: “Faites ce que vous conseille [vous « coûté votre dernière élec- 
DL White, serrez-vou la ceinture.” tion? demande là-dessus un loustie 


A Les meunicrs ont suffisamment {de la 
D récerves de farine pour satisfai- dollars”, répond A1. Turriff du bac | 
Mc à des prix raisonnables, toute la |au tac. | 
Mpopulation du Canada. Ils profi-léiré à bon compte! et qui duit c 


droite. “Soirante-dix-hüit 


En voilà un qui s'en est 


Mint de la guerre pour augmenter savoir encore quelques petites notes 


Bkeurs prix: en 1914 da farine se là soller. 


Mrndat $5.00, en 1915, $6.50 ; en 
1916, $9.00; aujourd'hui elle se 


% 


IÙ ya150 ans Washington. 


N. 5 ! togr “ , . se 
!. tend $11.50. A. Carroll demande |éogressant à la France, disait: Si 
mu le gouvernement fixe les prix |nous m'obtenons pas immédiate- 
Moi réquisitionne les stocks de fa-lspent de la France de puissants 


Brne. 


secours en argent el en hommes. 


4 L'hon. ministre des Finances [nous sommes perdus." Les secours 
È Tegretie berucoup lPangmentation |de France arrivèrent à temps. Au- 
5 du coût de la vie, inais il déclare |jonrd'hui c’est Tilson, le dernier 
Qui le gouvernement a fait son [successeur de Washington qui dif: ltuus les Canadiens de Pégina faire 


ï 


Lans aucun but politique. Lelde l'argent à la Franco.” 


M Sernement, dit l’hon., M. Whi- 
: ë Na pas peur des critiques de 
‘ TOpposition : il a accepté la res- 
Mnbilité de la conduite du pays 
Dendant li enerre ct il 1 
Balècrement. 


D la lause des prix provient de 
MR uses que l'on ne peut contrôler 
I ÿ a moins de monde et par con- 
D “ent moins de production et des 
Bsdaires plus élevés. Dans le mon- 
Ad entier on constate cette aug- 
D entation du coût de la vie. 


On demande au gouvernement |. 


| madien d'agir comme le gouver- 
D MCUE impérial ;: mais d’hon. mi- 


| Hsire des Finances fait remar- 


quer que les conditions ne sont pas 
5 Mêmes jei qu'en Angleterre. 
le Angleterre est un pays d'impor- 
“tions où le gour 
ts facilement gar 
EMA sur les vivr 


Ta Ge . 

% da St un pays de production, 
| M qu rend {r ‘ 
“île des vivres 


: Sir Thomas White ne peut blä- 
“Mer les fermie 
“Pois, du moment 
=D de com] 
“4 seule chose 
pren Pouvait faire était de taxer 
ES Drofits excexifs des 
+ Mnitions ct il l'a fait, - “° 
: AL Cockéhutt, 
: éputc ministériel 
cent contre 


nement et, 


se pose. carrè- 


€ prenne ; demande que celui: 
re nas immédiatement le’ con- 
: es VIvres. , FRERES se 
“teur à Il veut -un-:dic- 
sel où un antr 
5 Prix et éviter 
rrdonnées de 


fabriques 
de Brantf erd, |. 


la politique du gou- 


S vivres. Ce, gouverné-|. ‘. 


x 


2 

En sus des prêts de $200,000.- 
000 à $300,000,000 à la Francec el 
à l'Italie, les Etats-Unis vont four- 


% 


GR pourte nir à La Belgique une sonne noi 


encore déterminée, mais qui sera de 
$150,000.000, croit-on. 


D'après une dépêche, d'abord 
supprimée par la censure purs ad- 
snise, la Chine est sur le point, à 
sou tour, d'entrer en guerre. 
D'après le Nen-York Sun, fe 
programme allemand était: “Paris 


en trois seamines. Londres en trois: 


mois, New-Y'ork en trois ans La 


bataille de La Marne a tout dérungé. 
+++ 


La rareté du papier à journul a 


ernement peut forcé le gouvernement francais à 
der. la- haute | sreindre à 2 pages seulement le 
es, mais le Ca- format des grands journaux, quit- 


tre jours par semaine. ct à 4 pages 


. difficile le COR pour les autres jnurs. 


#Æ Æ # ‘ 


Paul Saggan. l'inventeur du. Ler- 


rs de faire de gros |rible. liquide enflammé, . vient dé 
à & qu'il n'existe ourir aux Liats-Unis à Atlantic 
Dinc ni de monopole. 
que le gouverne- 


City... Il avait vendu son brevet 
d'invention à l'Allemagne avant lu 
guerre mais n'avait jamais pu se 
faire payer. | 


PE 


en Saskatchewan, 


Le: ler mai, 


rapports. de 
aumoins une guerre utile. 


d'éléments 
d'une.piastre. 


‘était.le jour d'offensive générale 
contre .les gaufres. D'après -les 


186 écoles les enfants |a'amusements de 
en ont tuë.près d'un-million. Foilà | 


e lait.écrémé contien- 
nutritifs | 


Centres. Fr 


Les 


CHRONIQUE DE REGINA 


Entre temps, il est parfois agréa- 
ble de voir certains journaux lan- 
cer dans le public de belles idées 
religieuses et cela est d'autant plus 
agréable que:la plupart d'entre 
eux oublient bien volontiers ce 
côté. Jeudi dernier, le Post avait 
un bel en-tête: “Et le Seigneur’ 
dit: Dorénavant, et le temps de la 
semence et le temps de la récolte, 
et le soleil et la lune ne mandque- 
rout point, (Genèse 9). Il citaît 
le texte beaucoup inieux que nous 
ne pouvons de faire. Mais si ces 
bons amis, ou plutôt ces francs 
ennemis de la langue française et 
de la cause catholique qui dirigent 
le Post de Régina et le Star de 
Saskatoon sont quelquefois dignes 
de louanges, nous ne devons pas 
oublier qu'ils montrent les dents 
bien fort de ce temps-ci. ITeureu- 
sement qu'il y à des gens bien pen- 
sants; mais que l'on 


poison que ces Journaux servent à 


profusion. 
CE D) 


M. Fortin a recu la visite de 
l'ainable curé de Kindersley. AL. 
Morissette va construire un beau 
presbytère. Nous l'en félécitons: 
c'est encore un des nôtres qui fait 


sù JATqUC. 
EX + 


C'est avec plaisir que M. F A. 
Roy revovait cette semaine un de 
ses amis, d'enfance, M. Douat Ni- 
cole, qui vient d'être recu médecin 
à Baltimore et parconrt l'Ouest 
Canadien dans le but de “y établir. 
La seule chose à liquelle le docteur 
s'ahjecte est qu'ici, dans la Saus- 
katchewan, on ne parle que de 


distances de 100 et 200 milles. 
x + 


Toujours chamnante la visite 
du R. P. Libert. Il est parti cette 
fois pour Gravelbourg. 

De passage: M. Pabbé Benny de 
ourval. 


Li * 


M. Laporte, gérant de la Com- 
pagnic Canadienne de Colonisa- 
tion. sest rendu cette semaine à 
Vonda pour affaires. 

= ++ 

A Régina, il y a des Laflamme, 
des Papineau ct des Benoît même, 
paraît-il, que nous serions heureux 
de connaître... 

Nous serions contents de voir 


# 


ï devoir dans la mesure du possible |“Nous enverrons des hommes el cunnaître leur adresse à M. Lapor- 


te, président du Cercle Local de 
FA CE. C Ainsi nous nous 
unnaîtrions et nous  aiderions 


miIcux. 
CHR) 


11 parait que le Département 
de l'immigration a des lits à ven- 
dre à Gravelbourg. Ecrivez à M. 
l'abbé Gravel. 


| * x» 

Dans la salle de la Cathéirale, 
une belle soirée fut donnée par les 
demoiselles du couvent à l’occasion 
de la fête du R. P. Dalv, curé de 
la cathédrale. 

On y remarquat, enir'atires. 
M. Longpré et Mme Benoît, tous 


deux de Qu'Appelle.. 
SE 


M. J. J. Croter vient d'être 
womimé inspecteur an Département 
des enfants négligés. Nos catho- 
liques pourront s'adresser à Jui 
avec confiance. C’est un des nô- 
tres. 


WILLOW BUNCH, Sask. 


eme 


Transactions faites durant dla semai- 


PR RSR 


ne: 
M. Pelletier a acheté le ranch de M. 
Pradent Lapointe. Le 
M. Damien Boucher a acheté l'hôtel. 
(Willow Buneh Hotel) de M. Jos. Dou- 
her. ’ : 
° Sime Jacques à acheté 74 svetion, dè 
terre de M. dos’ Beausoleil. h 
M. P. O’Conner. (C-.'E.) a acheté 
12, section de terre de M. 'T. Bonueau- 
M. Ph. Mondor, a acheté % section 
de terre de M. Noël. 
M. Teauchesne à acheté % 
terre de M. R. Noxs. 
AT. C. Champigny à 4 
tion de terre de Ja Daie 
‘M. Walter Provost à 1€ 
M. Lebel. 
LE) 


section de 


acheté ln 1 sec- 
d'Hudson. 


-Naissanec durant la même semaine : 

ile. H. Nvéîte; une ‘fille. - 

A-Tapointe, un garcan. 

A. Gaudry: un’ garcon. 

que le .printemps tar 
pes * noi Ne 


CR Ce ue 


4 tot * Fr 
fleur seront heureux d'apprendre 


triotes de la région qui prétextent que 
les temps maintenant sont trop durs 


F dont il sait, en artiste, marier 


“heté 1a salie 


4 


aänco-Canadiens 


SERVICE SPECIAL DU “PATRIOTE..DE L'OULSI" 


la | 
boune nouvelle du retour de Mme Del- 
lefleur dé l'hôpital de Rochester où elle 
a subi une opération des plus délicates 
avec succès. - Bienvenue à notre orgn- 
niste. 
_ . . *« + + 
M. A. Beausoleil, ogent pour Ja Cie 
Maxwell, ne veut pas entendre raison 
lorsque M. Hector Beaulne veut lui 
démontrer la supériorité, pour le pays, 
de'l'antomobile Chevrolet, dont il est 
d'agent 1ocal. 1 a fallu. pour en arri- 
ver a une conclusion pratique, l'in- 
terveution d’un troisième connaisseur. 
M. Jean Bonnenu, représentant de la 
compagnie “Ford”, qui régla le difté- 
rent avec une impartialité irréprocha- 
ble en’‘disant: d'ici que notre ville soit 
incorporée. laissons donc aux gens lu 
liberté du choix. 
. ee + 
Le commencement d’épidémie d'an- 
gine couenheuse qui a sévi dans notre 
région durant quelque temps a été hu-- 
bilement contrôlée. Les personnes qui 
ont été atteintes sont maintenant par- 
faitement rétablies et nous n'avons pas 
eu de nouveaux cas depuis plusieurs 
jours. 
+ 
M. Joseph Gagné a réorganisé son 
chantier de bois depuis le printemps. 
à un point {el qu'il est en état de ser- 
vix sa nombreuse clientèle pour tout 
ce qui à trait aux spécialités de bois 
de construction. C’est non seulement 


se méfie du june commodité pour les gens. mais un 


grand pas vers le progrès pour notre 
village. 
+ x % 

M. Pelletier nous est arrivé du Qué- 
bec avec une famille de 12.enfants. 
C'est une levon de patriotisme qui de- 
vrait servir à plusieurs de nos compa- 


pour quitter le célibat. Oh, remarqua 
une bonne vieille Ju village, ces vieux 
garçons-là. ce sont des endurcis. S'il 
+ avait eu conversion possible, nous 
avions bien iei une famille qui aurait 
pu les édifier avant aujourd'hui; La 
famwille de Frank Lemieux qui se com- 
pose de 15 enfants en excellente santé. 
A Foccasion, nos félicitations à 
deux-chefs de famille. 

++ = 


CCS 


M. Marc-\urèle Noël, notre srmpa- 
thique télécraphisie, qui est un jardi- 
nier émérite. regardait tomber d'un 
œil un peu sévère la dernière bordée 
de neige qui na pas été non plus la 
bienvenue chez tous nos fermiers. Tout 
de même. son expérience lui permet 
de dire qu'il ne faut pas désespérer 
dans l’avenir, et il prédit que malgré 
tonus ces contre-temps, nons verrons en- 
core cette année éclcre dans son par- 
terre toutes les variéiés de flenrs habi- 


les conleurs. 


: SEDLEY, Sask. 


—M. Fernando Martin, un de nos 


cultivateurs, a perdu sa petite fille Ma- 
deleine âgée de deux ans et demi. 

—Mile Morin, institutrice a passé 
une couple de jours en visite chez M. 
Z. Coupul. 

—Mme 0. M. Dupuis nous est reve- 
Inue de l'hôpital de Régina, bien ré- 
tablie. 

—M. Paul Dupuis, cultivateur a 
acheté la terre de M. Chs Hamilton. 

—-Mme Leslie (née Grondines) épou- 
se de notre gérant de banque est par- 
lie pour un voyage dans l'Est. 

—M. le curé à déjà recu plus de 
$4,000 pour l'agrandissement de notre 
| 


église. 


Les choses vont bien. 


ST. LOUSS, Sask. 


Dimanche dernier sous la direction 
de notre extellent et dévoué curé, M. 
l'abbé Leduc, nous avons eu une réu- 
niou des paroïssiens pour renouveler 
notre fournaise de l'église qui est dé- 
[fectueuse. Une première souseription 
dessiiera pour Si. Louis. 

Un élévateur achève de se vonstrui- 
re. s 


a produit la somme de $111.50. Avec 
| La Compagnie Internationale fait 


la côte-part des paroïssiens qui se trou- 
Les semaïlles battent leur plein: le 
temps est doux. les fermiers travail- 
lent avec ardeur rour avoir. avec l'aide 
de Dieu une excellente révolte, si utile 
pour tont le monde, surtout pour ceux 
ui ont eu leur récolte grêlée Fannée 
dernicre, 
.. La ligne du Grand Trone se finit jus- 
qu'à Prince. Albert. Nous c-pérons 
qu'une nouvelle ère de praspérité se 
agrandir ses bâûtissess nul doute qne 


vaient absents, nous pourrons mener 
ceite entreprise à bonne fin. ‘ 

la Cie Massey Harris en fera bientôt 
autant. 


: 


ITUNA, Sask. 


! . = 
| Tous les paroissiens de Ste Delphine 
(Jtuna)" offrent leurs symmpathies à M. 
Lazare Laliberté qui vient de perdre 
son frère Jean-Bantiste décédé à l'E- 
cote Industrielle de Lebret le 26 avril 
{dernier à l'âge de 72 ans. J1 était-né 
eu 1845 à St. Boniface du mariage d'A- 
Îlexie Laliberté et de Marie Robillard. 
Lui survivent: Joseph, de Clyde North 
Dakota: Etienne, ‘’'de St. Laurent, 
Man.; Thérèse (Langevin). de Long- 
eld. Sask. ; Lazare d'Jtuna. Sask.: Jon- 
chim, de Togo, Sask.; Modeste. et An- 
gélique,-(Lussier}).: de. St. Eustache. 
Man.:'et ‘Arcinoë,-, (Normand), de 
Walga,:North Dakota. 
.-Le défunt: est mort comme il a vécu. 
c'est-à-dire en parfait chrétien et il a 
eu la' consolation d'être assisté dans 
ses dernier moments pur le Père LeCoq 
et les.Sœurs Grises' de l'Ecole. Le 
ton: des, obsèques était du genre qu'il 
a dû désirer durant sa vie, sauf le fait 
queceifut--beaucoup plus grandiose. 
qu'il l'aurait pérmis.s’il avait été aver- 
ti:de-la”.chose..avant, de mourir. ‘T1 
paraît.qu ère, Maägnan. provincial 
des ,O0b 


f 
t 


4 


"On ra dire après tout ccla.|' 
To into dif retarde les 


allé est toujours le rer 
L gmie de} < 


Lien arrangé par le défunt lui-même, 


1 


On dit qu'on a tiouvé tout prêt et 


déjà depuis deux ans, le complet pour | 


son ensevelissement. Enfin soit dit en 
passant qu'il faisait bon pour lime 
catholique d'assister à ce service le 
28 dernier et d'entendre ce qu'on avait 
à dire sur le compte de ce paroissien 
de Lebret, qui a fini sa carrière, jouis- 
sunt de l'estime et de la confiance en- 
tière de tous. Maïs il faisait bon d'as- 
sister surtout en considération du fait. 
qu'il ne pouvait pas laisser les siens 
avec de meilleurs consolations spiri- 
tuelle. 
L CE 


J1 serait peut être à propos de faire 
remarquer aux lecteurs du Patriote qui 
ne connaissent pas Ste Delphine pour 
Vavoir vue. que Ste Delphine est un 
nont de paroisse mais que ce n'est pas 
un nom de bureau de poste. Le nom 
du bureau de poste est Ituna (pro- 
noncé Ail-Tounia). La paroisse com- 
prend les stations suivantes sur le G. 
T. P.: Hubbard, Ituna, Jasmin, et 
Kelliher. 

C’est une paroîisse qui peut compter 
quelque 400 âmes. Afais le distriet est 
en grande majorité catholique surtout 
dans le nord-est. eur il y a de grosses 
paroïsses polonaises et ruthènes des- 
servies par les Rédemptoristes de 
Yorkton. Cependant il est décidé que 
les Ruthènes se bâtiront une belle 
église et une école catholique à Ituna 
immédiatement après 121 guerre. s’il 
faut en eroire ceux qui sont en posi- 
tion de le dire. 


« 


M votre bâtisse et au meilleur mar- 


Pourquoi Payer 


de $950 à #1,000 pour un automobile 
Maxwell nenf lorsque nous pouvons 
vous 2n vendre de presque neufs au 
prix de 8600 à $700. Ces autor1obi- 
les, sous tous les rapports, sont aus- 
si bons que s'ils n'avaient jamais 
servi. Quelques-uns ont même des 
améliorations valant entre #50 à 
$100. Munis d'un système d'évlai- 
rage et de démarrage électriques. 
Automobiles d'occasion ‘le toutes 
les marques, «le $100 en montant. 


Jackson Garage, Saskatoon 


“GRAIN GROWERS" | 


Nous avons exactement ce qu’il 
vous faut en fait de bois pour 


ché possiovle. Cherchez le hau- 


gar blanc. 
DEPOTS A 
Prince-Albert et Hoey 
MeDiarmid Lumber Go. 


17ème rue Ouest, Tel. 715 


Marchands 


d’Ornements 
Bronzes, Statues, Chemin de Croix, etc. 
Articles religieux, Livres de prières, Images, etc. 


Spécialité: Confection de bannières, drapeaux. et. 
pour Congrégation ou aociétés. 


Vin de messe, Huile d'olive, Cierges, Encens, ete. 


DESMARAIS & ROBITAILLE Liée 
19 et 21 Notre-Dame Ouest, Montréal, PQ 


d'Eglise, Vases Sacrës 


Catalogues envoyés sur demande. 


pare-vent incliné: 


fi 


arôme. 


SAXON ”SIX’ 


Grand automobile de tourisme pour cinq personnes 


Preuve indéniable de la force et de l'en- 
durance du “Saxon Six”: le coût moyen 


des réparations pour une période de deux 


ans est de $8.50 par automobile. 


P NES a LUS SE —. . à 
Re D a 


Le Saxon six se vend 51175 


CARACTERISTIQUES :—Nouveau modèle de enisse; raisse 
plus grande: fini mieux soigné: freins de 12 pouces: ressort d'ar- 
rière. genre “cantilever de 41 p 44: arbre à manivelle de"? ponerss ; 
capote nouveau genre: nouveau modèle de 
garda-bone: mécanisme placé sur amortisseur: ressort de saupa- 
pe en vanadium chromé: carburateur nouveau modèle : empatte- 
ment de 112 pouces; léger moteur à 6 cylindres. très rapide ; 
pneus de 32:31 pouces: Jantes démontables : double système de 
démarrage et d'éclairage; Essieux Timken; Coussinets Tiken 
et une foule d'autres améliorutions utiles. 


SAXON SALES COMPANY 


Aux soins de Jackson Garage, Agents, Saskatoon 


Agents demandés dans toutes les villes et tous les 
villages de la Saskatchewan. 
vendent au comptant ou à terme. 
casion sont acceptés en paiement partiel des neufs. 


vous voulez un tabac doux, 
durable et qui vous donnera 


satisfaction par sa qualité et son 


FUMEZ LE 


AUS 


livré à 
1 WINDSOR, Ont. 


Les automobiles se 
Les autos d’oc- 


ét ancien‘ supérieur de Le- 
commandé ‘au supérieur ac- 


IASTER_ 


SRE Û DURS 


PRÉSSÉ où HACHÉ 


+ ‘ 


C 


d'aprés etie loi 


.… dant le temps que l’école du district 
- dans. 


Lis PATRIOTE DÉ L'OUEST, JEUDI 10 MAT 1017. 


La loi sur l'assistance scolaire 


L'une des plus importantes me- 
sures adoptées à la récente session 
de la législature à été la loi sur 
Passistance scolaire, qui a pris effet 
le 1er mai. - 

D'après cette loï, les bureaux des 
commissaires des districts urbains 
nommeront des officiers d'assis- 
tance, chargés de faire enquête sur 
tous les cas d'assistance irrégulière 
ou de non assistance. Ces officiers 
devront faire un 1apport mensuel 
au département. Dans les villages 
et les districts acolaires ruraux, 
Finstituteur. au commencement de ! 
l'année, fera le recensement de 
tous les enfants du district de plus 
de sept ans er de inoins dé qua | 
torze et soumetira eutte Hste, d'après 
la foniuule requise. au département 
de l'Education. À la fin de chaque; 
mois. ie tn@mme instituteur devra 
envOxer UN rapport donnant Ja 
liste des élèves qui n'ont pas assisté 
à l'école vu dont l'assistance à té 
irréuulière, 

La toi rire la nomination 
d'un : d'a-sistince en chef 
dont eau sera au Déeparte- 
ment 4 lucatiun et d'officiers 
d'assistance Drovincaux. 

D'après cette loi. chaque parent. 
gardien où autre personne avant 
charge d'un enfant au-dessus de 
sept ans et au-dessus de’ quatorze 
ans devra l'envorer à l'évole pu-] 
bhique où séparce du district dans 
lequel il réside pendant toute Ja 
période durant Jagucile l'école est 

ouverte chaque aunée Four ja 
Feut uamdien ot autre personne 
ci ne se confemne pas à ce régle- F 
ment sera voitquude d'une cuntra- | 
vention et pascilie d'uue amende: 
ne dépassant pas ST0 pour chaque | 
Cependant un pa | 

auitre PEPSOTHIC } 
d'aneune anénde. | 

dans les rs sui 


CHIÉPANETUION. 
rent. 
ne sera puisail 


cardien où 


ie 
ol 
vants: ! 

(ai Ki Fenfant recoit une ins! 
la talon où 


truction cmven dit 
ailleurs : 

{b} Si l'enfant 
d'assister à l'École 
maladie ou de taute 
inévitable : k 

{e} Quand dans Fopinion du 
anagiatrat où du Lureau des com-! 
misauires, il ést nécessaire pour 
Jenfaut de s'alrenter de Pécole afin 
de gaoner sa vie où celle de quel- 
que persunne dépendant de lui: 

td} S'il nv a pas d'école à la- 
quelle l'enfant ait ce droit d'assister 
à moins de deux imilles et derni. 
meurs à partir du grand chemin 
Je plus proche, du point le plus 
rapproché du quart de section ou 
du lopmin de terre enr lequel ‘en- 
fant réside. sil à moins de douze 
ans, ou à mains de trois milles et 
denni, s1l et plus âot: 


{ 
est incapable! 
, ; 
par raison de 
autre cause 


&&l 


Cependant rette exception ne 
s'appliquer pas dans le cas des Qt 
tricts faisant (ransporter es çn- 
fants à l'école, d'aprés les clanses 
214, 215 où 216 de Ja Loi des 
Ecoles: 

(e) 
écrite du principal où de l'instiu- 
teur, nv a pus sulfisarninnent de 
piace dure l'école à raaueile T'en- 
fant a le droit d'assister: 

(£3 Si Fenfanta pasé l'examen 
du œade VITE prescrit par le Pé- 
pritement d'Education ou a ache- 
Ù 


47. , . 
5. d'après une déclaration 


vé nn coûrs qui lui donue droit 
l'équivalent. 

Dans le cas d'une poursuite, 
Quand a d'fense est q'ice Penfant 
rvcoit une instruction 
maison cu aille le 
ajournera l'audition et rapportera 
aussitôt les faits au uinistre. Ce- 
lui-ci fera faire une enauéte ct fera 
délivrer par l’enquêieur nn certi- 
ficat établissant si Finstruction Cet 
donnée ou non et si elle est efficace. 
Si Je certificat établit la vérité de 
Ja défense, le imagisirat renverra la 
cause; sinon, il jmposera une 
amende. ‘ 


clicace 4 a 
hitoisirat 


HEn 


Aucun enfant au-dexous de 


quatorze ans, qui n'a pas une Ex- 
cuse valable d’après cette loi, re 
pourra être employé par personne 
durant les heures de classe, pen- 


lequel réside l'enfant est ou- 
tonte personne qui. em- 


lque cinquante milles carrés. 
écoles de ] 


A 


nn 0 


dant dans un rayon d’un mille et | pense de cette œuvre. : 


demi de l'école doivent teuir l'école [M. Emile Gravel, avocat, : Gravel- 
. Lou erie pendant 219 jours de classe | bourg, Sask. 
clause ” une lau coùrs de l’année. #1] me fait plaisir. de devenir 


de cette encourra 
amende n'éxcédant pas $20 pour 
chaque contravention. 

Quand, dans l'opinion d'un bu-lans résidant dans le distriet doï- 
les services [vent tenir l’école ouverte pendiuit 
de 


Les districts d'école rurale ayant |membre de l'Association Interpro- 


reau de commissaires, 
d'un enfant, s'il est âgé de plus |: 190 jours de classe an cours 
de douze ans, sont requis pour des [l'année. 

travaux agricoles où pour des de- Les bureaux de 
voirs domestiques urgents ct né- | peuvent se procurer de 
ice&aires, ce bureau de commiseni- moyen d obligations pouf clüiurer 
res peut, par un certificat en fai- [le terrain de Fécole. 

sant valoir les raisons, dispenser! Toute personne ne possédant nas 


dix enfants entre sept et quatorze lvinciale qui est destinée à rendre de 
enfant d'assister à l'école pendant un certificat valide de qualilication 
ia période de temps qu'il jugera du département, qui dirig 5e une 


le crands services à nos compatriotes 
ë la province, en leur fournissant 
ie. 
l: 
…. 
convenable. école ou remplit les fonctions d'ins- [se 
tituteur est passible d'une amende lis 
Î 
| 


des instituteurs et institutrices qua- 
lifiés pour enseigner les deux lan- 
. n'excédant pas $50. 
‘forme pas aux stipulations de cette cent] ‘ . | 
il] L'instituteur peut iciirei son #a- 
o1 sera passible d'une amende de; 


gues à leurs enfants.” 
M. l'abbé P. E. Myre, curé de Mar- 
% kuüre pour les jours pendani le 
|" #10 et d'une suspension le son | que! î 1 ie à un | on ti à | 
1 ASIE i à + ve 1 
icertificut pendant telle période de 4 è conrt | 
! 


celin, Sask. | 
“Vous avez là une œuvre pres- 
que aussi méritoire et nécessaire 
(d'instituteurs ne durant pus quus 
lenips que pourra fixer le Ministre. ‘ Nu ° 
ide quatre jonrs et. pour Île ternipe 
Chaque officier d'assanee char) . - 
durant lequel l'école et ferince 
sé de faire esp der les imocures d 


coms Tes 
a J'argent an 


us ne périrons pas. Il y a des 
entinelles qui veillent ct des poi- 
aux tranchées nombreux, j’es- 


qi 
X: 


4 
! 
Fout iustitateur qui ne se con- 


re 
Oo kr. Mère de la Trinité, Supé- 

rieure du Couvent de Duck Lake 

”Permettez-moi de vous féliciter 
de la noble tâche que les amis ca- 
thnliques de l'éducation ont entre 
nie dans le but de procurer des 


E 
LR 


re le Patriote. Je vous félicite. 
l 4 


LS 


d'un contribuable dûment quitte 


| 
° ipour une maladie épidémique ne ; . . 
Icette lei et qui néglioe de reniplir ane que plu de tante it ne. instituteurs qualifiés pour les éco- 
Perse 4 plus . OS 
jen devoir encourra ane amende an | ur “une année, 8 40 los entholiques de la province.” 
p , t se coeurs « ë A : DR TS 2 A 
pueXctdant pas SIO pour chaque) : M l'abbe L. Voisin, curé de Shell 
‘ ON ni inahtuteur où toute autre) ibn Gask. 
contravention, | k bia ver, Sas 
. is jen te cmplovant ou faistat | eXafre pareise, bien que l’une 
LENDEMENTS A HA LOT letiplover un manuel non attorieé i 
| Lu nn LL. | Fe a | des plus jeunes du Nord de la Sas- 
l DES ECOLES par le Ministre de l'Education est | 
ï l np ge oo, _kKatchewan, veut bien essarer de 
; : . Ve passibie d'une amende n'exetdantz ‘ | 
Fonte femme qui et 1 époux] 40 suivre le bon mouvement en faveur 
3 DER 
l du développement de notre nativ- 
; i3 


Des copies des amendements 4 fnalité et en particulier pour la for- 


les quémes druits eût privilonesi 


db 
que son nuri en matière sobre, [la Loi des Ecoles et de Ja Loi NI nation si nécessaire de maitres et 
Fasistinee seolaire ont été en- écoles fran- 


un dis uaitréses pour DUs 
['oxces à tous les instituteurs et 


je Frones Ê les commissions scolaires de 


Dans des cas spéciaux. 
trict décolg consolidée peut en 
prendre uns superficie plus grande 


valise.” 
M, Pierre Caron, Baioche, Sask. 
“Je suis heureux de voir les Ca- 
dudens franeus s'occuper de la 
cnestion si dnport: ante de la langue 


ja province. 


KREFONTE DES LOIS SCOLAT 
| RES 


Lu 


lus de deux ctuvrs dui- 


vent étre anunies d'échele<s de 
” . “a ne af & 
sauvetage €n métal appronvées. | Pour la commodité des bureanx 5 sus e ei je sui prêt à devenir 
Lux évules privées, collèues et aude commissaires et des instituteurs, HSE de cette neuxelle ass Chi 
tiou, surtout puur cè qui regarde 


dui- [ia dé préparé une refonte des Fr: 

vent. au counuéncement de chaque lsotaires comprenant: la Loi 

année, <outnettre au déparfeiment Ecoles, li Loi de lmposition sut | 

d'apres la formule prescrite pur le lire, li Loi des Octrois aux écoles, 

Da Loi de l'assistance scolaire et la 
lves inscrits. les profes loi des rrannels scolaires. Une 

le cours d'études copie en sera envoxée gratuite. F0TS de conserver nutre belle lan- 

jinent par Île Département d'Edu-iene française et notre religion ca- 

lation à chaque commission sc ge tholi Ique. Par ce moven les deux 

lire aussitôt que l'impression en [front protés es. Avec du courage, 

ra terminée. On pourra sen! de la persévérance et l'aide de tous. 

procurer d'autres copies an prix de | nous arriverons au but qui est sacré 


s'adressant à |POur nous”. 
1.\blé 


ire inetitnhions d'éducation. 


“duc atome 

. E. L Ethier. LeRôss, Sask. 
Te heureux de voir votre 
itiative pour une ciuse aussi 
ioble. car il est indispensable pour 


ces 


4 
PF 
AU 
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LE 


hailuistre. des informations concer- 
nant jes 6 
SQUrS elplovés: 
«it le materiel. 
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Les Enreaux des commissaires ne 
peuvent distraire l'argent d'obli-. 
gatious pour un but autre que ce-| 
Jui spécifié dan: le réglement. Les 


£e 


590 sous chacune en 
TJ, B. Bexs, curé de Ma- 


membres d'un bureuu qui votent |, : 
l ‘[YTimpriineur du (Gouvernement. M. 
li diversion d'argent d'obligations! rieval, Sask 
: Réwina. rie 
Ixerout conjointement et individuel- | o Je suis de tout cœur avec vous, 
[lement { responsables pour le imon-| il faut des maîtres catholiques 


L'Association Interprovinciale ! . : 
° pour préserver la religion parmi 


tant ainsi détourné, qui peut Ctre! 
Nous nous permetions de renra-inous. Ce sera le grand moven de 


recouviré par action, à la demande | 


de n'importe quel contribuable lduire cette <emaine certaines im- renouveler tout en Dieu. L'apos- 
faite an nom du district, pressions qui nous sont parvenues ltolat du maître d'école est plus 
au sujet de l'Association Tnterpro- nécessaire que celui du prètre 


Les districts d'école rurale avant 
douze enfants de plus de sept ane inciale. afin de faire savoir aux 
ct de moins de quatorze ans réxi- Jecteurs du Patriote ce que lon 


quand il ne se confond pas aver 
lui”? 


Voici un sujet éminemment délicat : 
les Maladies des femmes. Il n'# ena 
certainement pas qui touche de plus 
près à l'existence de la femme et à l’ave- 
uir de ja famille, Le tualheur est que, 
le plus souvent, qu’elle soit jeune fille 
ou mariée, la femme se défend d’avouer 
ce dont elle souffre ; son amoux-propre, 
sa pudeur, une sensibilité exagérée la 
retiennent; pendant qu'elle se tait, 
qu'elle hésite, l'affection s'aggrave et 
menace de deveuirincurable, quand elle 
2’empuorte pas l’imprévoyante. 

C’est que les jeunes filles et que les 
femmes à qui l’on cache trop les vérités 
scientifiques, ignorent assez générale- 
ment Île rôle prépondérant que joue le 
principal organe féminin, que cetorgane 
réclame un entretien constant et parfait, 
Que si sou hygiène laisse tant soit peu à 
désirer, elles contractent des maladies 
iscommodes et presque humiliantes, 

Combien d’infortunées créatures dont 
la vie est ainsi cruellement empoisonnée 
parfois eu sou printemps. Leurbeauté, 
leurs charmes s’altèrent et non seule- 
ment elles perdent Ja santé, maïs elles 
s'exposent à contracter des infirmités 
qui commandent souvent des opérations 
chirurgicales mortelles. Tlfautarracher 
les jeunes filles et les femmes à tant de 
misères physiques, à tant de périls inti-| | 
mes, C'est ce que ie docteur Simard, 
spécialiste de la Compagnie Chimique 
Franco-Américaine a accompli parfai-| 
tement et ce qu'il accomplit tous les|: 
jours. 

Jamais l’on a poussé plus loin j'habi- 
leté, le perfectionnement, Avec une 
sollicitude saus égale, ce spécialiste = 
prévu toutes les indispositions, toutes! 
les maladies intimes qui peuvent attein- 


dre les femmes. 
Toutes les femmes connaissent Jestie remède par excellence qui guérit les ton, Me. 


succès remportés. femmes malades, 
Chaque hameau, chaque village -et 


d’avouer son mal, 


devenir Éncurables ? 


en qui elles avaient Je plus de confiance 
au monde, ensuite un autre et souvent 
un troisième et un quatrième, mais 
comme tant d’autres, qu'elles n’ont 
trouvé guérison ‘que dans les Pilules 


médecin etaussi des grandesvertus cura- 


Pâles et Faibles. 


te qu je 


RÉALABEES DES FEMMES. 


Sujet éminemment délicat, mais combien il est capital. Que 
la femme soit jeune fille ou mariée, elle se défend 


GCeoriment faire pour prévenir ces maladies qui menacent de 


cine, et les nombreuses attestations, doutlet je me décourageais. Mainte- (ralysie ; j'avais peur d'une para- 
les jonrnaux sont remplis, sont la preuve|nant, ma digestion est très bon-|lysie générale. Parfois je per- 
évidente de leurs grandes vertus curati-|ne, l'appétit est régulier, mes|dais la mémoire et ma vue s’obs- 
ves. Allez visiter ces femmes on écrivez-|forces se sont augmentées et je|curcissait. Ayant déjà beau- 
leur et voyez ce qu'elles pensent. Ellesime sens à l'aise. Je crois pou-|coup entendu parler des Pilules 
vous diront qu'avant de prendre les|voir soutenir mon travail que jelRouges pour Femmes Pâles ‘et 
Pilules Rouges elles étaient allées con-Icraignais d'étre forcée d’aban-|Faibles, il me restait encore ce 
sulter le médecin Ge famille, l’hommeldonner.” Mme Alfred Guertin, remède empioyér. C’estce que 


. “J'ai souffert de. mauvaise di- fait ni ‘trop les: ‘recommander. ” 
“J'ai commencé à prendre des gestion pendant douze ans; je| Mme S. Chouinard, 186, rue ‘Cla-|] 
chaque ville de 1’ Amérique du Nord ont |Pilules Rouges il n’y a que quel-|prenais des remèdes continuel- rence, Ottawa, Ont.” 
des témoins vivants de l’hbabileté de ce|ques semaines et déjà elles m’ont|lement, cependant mon état em-|. - 
fait un bien immense. Je suis |pirait.. J'edurais des! douleurs m'ensei 


Uves des Pilules Rouges pour Femmes sûre d'être guéric. J'étais affai- entre les épaules, à l'estomac, à la d'une 
vins si’faible et's5| durait: dépuis -Bix ou 
ais 5 


une- d'idée ‘de’ ee” que Von : pen + dé 

’Associatiôn Interprovi incite. Ni fous. 
en. possédons nombs d’ autres que 
nous publierons à une date” ult£. 
rieure. Les pérsonne Suiv antes, 
ont bien voulu, dans le exirant de 
la semaine dernière, TÉ pondre à, 
notre appel ct nous, les en remer- 
lcions très sincèrement. 


M. Antoine Darveau, Dandun, in [P ENSIONNAT DE 
Sask.; Rév. M. J.-C. Bourdel, curé DAME DU SACRE. 


de Howell; MM. E £lphège Gouin. 
Ovias Ouelleite, Ch. Préfontaine, 
À, Painchaud, Paul Bouchard, 
I. C. Desillets, tous de Howell: 
Rév. M. Bellemare, curé de Du- 
mas; MM. Wilfrid Gareau et Ro- 
sario Gareau, de Garonne: Ré. 
L. Nadeau, curé de Cantal: I. I. 
Vachon, O.M.I. curé de Nurth 
Battleford; MA. Sinaï Boauregurc 
et Albert Croteau, St. Charles Pa- 


Collège d'Edmonton 


dirigé par les 
PERES JESUITES 


Cours classique et cours 
commercial. — Prépare à 
toutes les carrières : sacer- 
doce, droit, etc., et conduit 
à l'immatriculation et aux 
degrés de bachelier—Pros- 
pectus et renseignements : 


TT CR 


Rev. PERE RECTEUR 


Collège des Jésuites 
Edmonton Alberta 


|PRESENTATION de MARI 
PENSIONNAT 


DUCK K LAKE, SASK. 


Cet établissement réunit toute 
les conditions nécessaires pour Îs 
santé des élèves et leur agrément 

Le plan d'éducation suivi ren 
ferme tout ce qui peut former le- 
!jeunes personnes à la vertu et au 
connaissances convenables à leur 
isexe. 

Le programme d’études est celu: 
que prescrit le Département d'Edu 
cation pour la Saskatchewan; un. 
attention particulière est donnée à 
[la préparation des examens di 
Huïtième Grade ou Entrée à l'E 
cole Supérieure. Un cours françai: 
y reçoit aussi une toute spéciale 
attention. 

Pour conditions. 
bles. s'adresser à la. 


trèe raisonna 
! 


# 


Révérende Sr. Directrire 


| 
| 
| 


je fs et j'ai bientôt regretté de 
n'avoir pas commencé plus tôt à 
l'employer, car mon états" amé- 
liorait, mes forces s'augmen- 
taient. Je ne puis, aujourd’hui 


he 


‘“J'essaÿais. tout: 6: -que To 


mauvaise ‘dig 


gnait pour me-güérir|Fem: 
ui 1 


bé, 


Legault, tous de W oket, 


J, 
F 
A 


| 


Antoine, Sask. 


Arish ; M. & B. Godetre, € … 
MM: “Francis Tramblay 
Shenevard, Courval : NL 


Cog èrre : 
et 
P. Du. 
J G$e ph 
ie : 
nt 
SE.) 


R ev . 


Rodolphe Mayr and, 


Puits et H, St. Denis, & 
Dunand, St. Hubert: } 
M. Ferland, 


CUTÉ de 


NOTRE. 


COE 
dirigé par les UR 


FILLES de la PROV IDENCE 


HOWELL, SASK 

Cette institution a pour bus 
de donner aux enfants une 
éducation chrétienne, Lk pre 
gramme scolaire com 


iprend 
tous les Cours d'études de 
l'école séparée, en anglais er 


en français. 
Les petits garçons au- der 
de onze ans y sont admis, 


uta 


Pour renseignements Pari eu ie 


Révérende Mère Supérie 


ET 


Providence de St. Brieuc {T 
parfaitement organisé pour 
aux enfants GARÇONS et FI 
cours élémentaire complet et 


s'adresser à la. 


Ure 


PENSIONNAT DE ST- AUS 


Sous la direction des &, Ts de Je 
rARre } egt 
donner 
ÊLES, ne 
sionle 


désire, un cours Supérienr. Les insti. 


tutrices ont toutes leurs d'; 
| Régina. 


pimes de. 
Nous acceptons des pension. 


naires, GARÇONS et FILLES, le temps 


je 


nécessaire pour les bien ]: réparer à 
j 


ur première communion. 


HT 


gne d’après les méthodes ls bi Jus ré 
centes la musique et la peinture, Le 
chant et l'élocution sont sus Ja di 
rection 
pensionnat comble une 
grande dans l’enseignemeni. 
est très modéré, 
fauts et nous les formeronc 
tout en leur donnant l'insirce 
cessaire au succès, 


d'habiles instiiutrices. Le 
latine bien 
Le prix 
:5 vos en 
°& vertu 


tion dé 


Confiez-re 


[fements que j'avais, des sou. 
frances impossibles à d'écrire et 
lorsque tout celase montrait, j'a- 


Le 


AGADEMIE ET PENSICNRET 
DE NOTRE DAME DE SI0X 


PRINCE ALBERT, Sask. 


Voustrouverez ici uné éducation coi. 
goée, un cours d'études coniet, une 
parfaite discipline et un milieu 1déal, 

Le cours d’études comprerû le cours 
complet adopté par le gouvernement 
de la Saskatchewan, de plus: 

L.e français est enseigné | 
dans toutes les classes. 

Leçons de musique, de peinture, de | 
dessin, de travaux à l'aiguille. de dse. 
tylographie et de sténograpine. 


Pour les conditions et autres ren- 
seignemerts s'adresser à lx 


Bév. MERE SUPERIEURE 


vais des défaillances. J'étais 
aussitrèsnerveuse. Surlescox- 


seils dé plusieurs amies, j'alai 
consulter le médecin de la Cem- 
pagnie Chimique Franco-Améri- 
caine ; à partir de ce jour, je re- 

vins, mes crises d'estomac s'é 
loignèrent pour disparaître com- 
plètement, parce que les Pilules 
Rouges avaient augmenté mes 
forces. 
j'aurais dû faire dès lescommen- 
cements ‘etje n'aurais pas souf- 
fertsi longtemps. ” MmeEdovarû 
Lapierre, 77, rue Brébœuf, Mont- 
réal. 


Me tonifier, c'est ce que 


docteur E. Simard, élève des spé- 


cialistes en maladies des femmes, les 
Drs Devos et Capelle, est attaché à le 
Compagnie Chimique Franco-Américai- 
ne (limitée) depuis au-delà de vingt 225, 
et, continue à donner, à à toutes nos clien- 
tes, des consultations gratnites, soit par 
correspondance on à son bureau, 24, 
rue Saint-Denis, Montréal, tons lesjours, 
excepté les dimanches, de9 heures dû 
 jæatin à 6 heures du soir. 


_AVIS: ‘IMPORTANT. Les Piulei 
Ronges pour les Femmes Pâleset Fai- 
bles. ne.sont ‘jamais vendues autrement. 
Jqu'e 
mais au 100." Élles portent an bout de- 
: Jchaque boîte la signature de la CIE. 
: [CHIMIQUE FRANCO-AMÉRICAINE 
| | (Himitée) et un numéro de contrôle. 


boîtes: contenant 50 pilules ; jf: 


Nracéeptez pas” d’attres pilules qué- 


Roûges pour Femmes Pâtes et Faibles, 7 Bates bi, rue > œu Canal, Lowis- que. je suis : guério, irop dire: le ou d’antres pre 


bien que les Pilules Rougesm' ont manderait © 
Défiez.vous’ 


| l’on-vous dirait être jes Pilules Rouges, 


oduits que l'on vous recoi” 
ne étant aussi bons. 
COLPORTEURS. | 
ne sont jamais Ven”. . 


est pas vrai, ce qu'elle à 
e? demanda lenfant su- 


éréné, et la demoiselle 
ji et clle me fera des co- 


_AMors € 
ä t G Fanence 


e bien, mais pourquoi 
» dit Je pôre, trés peu convaincu, 
ant trop affirmer, Car il igno- 
solument les dispositions et les 
ie, de celle que Sa belle-sœur lui 
ar quelques lignes reçues 


de pens 


PM uss 
yait abs 
aptitué 
guonçait P 

me. 
ne, Clémence ne savait rien, 
mais lui. Que savait-il? 

Elle me chantera, dis? 

_—Je crois que oui. 

Aussi bien que “tite mêre 
A Loerby regur da son fils avec une 
\ de douleur et de tendresse 
deux larmes perlèrent dans 
bombés, et, étreignant 
ignait que la 


79 


expressior 
profonde. 


gs gros Feux 
gefant comme s'ii cra 


morte int le lui ravir! Lu 

LT penses donc beaucoup il tite 
mère”? dermanda-t- il inquiet. 

_fh! s'exclama tristement le pau- 
ve petit, un sourire indéfinissable en- 
trouvant ses lèvres, 

Et, Le regard au loin, 1 
mesurait la distance qui le séparait 
&eerte “tite mère” dont l'on ne par- 
Dit plus qu ‘aveu des larmes dans les 
veux : 
Tcst triste ici depuis que 
«ile mère” est partie, ajouta-t-il, 
éndant les bras comme pour em- 
raser ce grand vide qui s'était fait. 
tait à conp autour de lui, et je vou- 
“gris bien revoir “tite mère" fit-il 
pensif, quelque chose de vicux lui tra- 


tout 


srant le regard. 

C'est tout triste ici! 

Et cependant un gai soleil entrant 
à fut par les larges fenêtres, ouvrant 
sur le jardin, baignait de sa lumière 
dorla vaste pièce, mettant des rayons 
dans des bronves et des étincelles dans 
le cristaux, Un large tilleul argenté 
& fleurs euvoyait son parfum, et de 
«s branches que la brise agitait mol- 
“lement un gui pépiement s'élevait, 
Ce n'était donc bien que dans le 
enr de ce tout petit, qu'il faisait 
‘out triste” en ce moment. 
! AE 
LA. Leverby s'était marié aux appro- 
gs de la trentaine. ’ 
. À cette époque. il était sous-préfet 
ds une morne petite ville de pro- 
\itee, aux rues gazonnées, où l'ennui 
uflait des bémols et dièzes plaintifs 
ix serrures des maisons sournoisce- 
ment closes, 


© Sent il lui arrivait, pour échap- 
kr ë cétte ambiance. qu'il jugeait dé- 
pimante, de faire une fugue à Paris, 
tt cest au cours d'une de ces fugues 
Qi avait rencontré dans un salon 
ami la gravieuse Simone Rambertin, 
lie, d'une de ces beautés délicates 
& rôles qui sont un charme par ce 


'eles ont de fragile, Simone n'avait 
que dix-buit ans, 


Très enfant dans l'étounement de 
Soù regard et, 11 confiance de son son- 
Fire, elle fit impression sur le scepti- 
Me déjà blasé qu'étuit Pierre Leverby, 


et Mi, qui jusqu'ici avait raillé tout 
Kntiment, 


#ntitudes à fonder un foyer. 


“Ce n'est pas pour vous, mauvais 
Sujet, Jui AWaié malicieusement glissé 
de aimable vieille grand’ mêre, qui 
ait saisi je regard dont Leverby en- 
\eloppait La jeune fille T1 ne man- 
ferait plus \Taiinent, espèce de loup- 
ST, que vous 1euiez ainsi cueillir 
ne nos jolies petites fleurs pari- 
k ai lt {ransplantér dans vo- 

AUX ronves et aux orties. Par 
qe la sortie, vilain mécréant. 
mn üjouté avee un léger rieu- 

ent, 


° Lesiquin Mécréant® 
Metion de 


Sent en 
‘Sin, 


; Suivant la di- 
S Feux Moqueurs qui se glis- 
toulisse vers un groupe voi- 
ù, NT. lès entourée d'ha- 
der ne 5: Sarah Lehmann, veuve un 
Tagnses du gros banquier, qui, ou- 
1e Fan décolletée dans une toi- 
Sims e du plus mauvais goût, 
+ nor Mémeut, faut-il croire, 


Gr son 
rire DIU ei 
Vi. bruyant arriv ait jusqu'à 


Uy tait de J'o 
“Chez tette fe 
A l'on Sentai 

Menlçante, 

etirer crue 

“Elle ferai 
M fron, 
ä SsitGt, êt 


rlie et de la ronce 
ume, son regard brülait, 
it qu'elle pouvait, souple 


accrocher au passage ‘et 
Uement, 


Sonffa Ecver 

de abli 
n 

+ onces fleuri 

ellesi n° 

* Or, ie n° 


pes Comparaison, : mais, 
Ssent, chez moi, Mada- 
“est qu'une ronce, arti- 


Ê mes vienx 


comme s’il 


se découvrit soudain des | 


teflectivement bien dans’ 
by, qui avait: 


ai pas de bien à (lôtu- 
“il après un moment de 


Par RICHARD MANOIR 


de la veuve et l'on disait tout bas 
qu’ ‘elle regrettait de lPavoir\écontdluir, 

Méchant ! !… et vos charmes donc 1. 
Vous ne savez donc pas que l’on vous 
prendrait pour vos seuls charmes, à 
l'heure qu’il est, et que, l’on ferait de 
vous un ministre. C’est qu’elle s’y con- 
naît, voyez-vous, en valeur de porte- 
feuille, reprit sa voisine, en veine de 
taquinerie ce soir-là. 

—Vous me rendez confus, Madame, 
avait répliqué Leverby, en imitant avec 
aplomb Ta joie naïvy d’un collégien qui 
friserait sa première moustache, con- 
fus, vrafñnent confus, répéta-t-il, mais 
ces charmes que vous vous pluîisez ä me 
reconnaitre, ne pourralent-ils. que vous 
en serable, fixer l'attention de cette pe- 
tite je crois que c'est “petite fleur 
parisienne” que vons avez dit. 

Et Pierre Leverby, dont le sourire 
découvrait dans l'écartement de ses 
moustaches très noires de jolies dents 


à 
três blanches, eut na mouvement de 
tête/si sûifisant que son interlocutrice 
éclata d'un joli sourire perlé qui Ja 
rujeunissait de trente ans. 

ER vrai, il wétait pas mal, Picrre 
joues par Ie rasoir. les jeux pétillant 
d'une douce mualice derrière les ver- 
res de son Linocle qui en avivaient 
l'éclat, le front haut, les cheveux abon- 
[ar 


Leverby. Le teint mat. bleuté aux 
dants. il étuit de ceux que l'on aime à 
Mais impitoyable, l'autre, à qui tout. 


setublait permis. reprit: 

—Ma jolie petite fleur parisienne, 
mon cher ami. sera dans tout sun épa- 
nouissement alors que vous he serez 
plus qu'un vieux barbon; n'y pensez 
plus. crovez-moi. 

Mais Pierre Levei by était un homme 
qui se piquuit au jeu. et il était 


formé. 
(4 Suivre) 


in 


MOIS DE MARIE 


“Ileurcuses les familles, dit S. Al 
phonse, qui se réunissent pour prier 
ensemble: Notre Seigneur est au mi- 
lieu d'elles pour Jes exaucer!" Plus 
heurenses encore sont les familles qui 
se réunissent pour prier la $S. Vierge, 
qui présentera ‘leurs supplications à 
son Divin Fils qui ne peut rien lui 
refuser, “La dévotion à Marie. dit en- 
core S. Alphonse, est un signe de pré- 
destination”. 
Action de grâces ct Consécralion 

daric. 

Au, dernier jour de ee mois béni, mon 
cher lecteur, remerciez avec effusion 
Ia très sainte Vierge pour toutes Îles 
grâces qu'elle vous à obtenues. pour 
les lumières dont £ile à éclairé votre 
esprit, pour les pivux désirs qu'elle 
vous ‘a inspirés: meétlez-vous à jamais 
sous sa protection: confiez à sa ten. 


à 


| 


Île gros ri 


-être fidèle jusqu’à ia mort. 
bandonne à vous sans réserve ct sans Le. charbon propre et ne produisant 


dresse maternelle vos | ‘hesôins, 
craintes, rotre présent, votre avenir; 
Consacrez-vous enfin à son service; et 
dites-lui : nn 
“0 Marie, en présence de lauguste. 
Trinité, des anges et des hommes, je 
vous prends aujourd’hui pour ma pa: 
tronne et je proteste que je veux vous 
Je m'a- 


partage, et pour garantie de cette do- 
nation, je vous promets de pratiquer 
toujours les vertus chrétiennes et de 
remplir tous nes devoirs, avec le se- 
cours de la grâce. © Marie, je veux 
être votre enfant, soyez ma Mère, 


maintenant et pendant tonte l'éternité ! 
Ainsi soit-il”, 


D 
Exempie du secours obtenu de Aarie 
dans Ta tentation | 

Saint François de Sales, à l’âge de 
dix-sept ans, se trouvant à Paris où il 
terminait ses études, fut soumis à ure 
rude épreuve. Dieu permit qu'il se 
crût damné et regardñt comme inutile 
tout ce qu'il faisait pour le ciel. Privé 
de toute consolation intérieure, tour- 
menté par la crainte de l'enfer, qu'il 
voyait Sans cesse ouvert devant Tui, il 
perdit l'appétit, le sommeil, la santé, 
ne faisait que gémir sur son malheur 
d'être à jamais exclu de la société de 
Notre-Seigneur et de la Sainte Vierge. 
Dans ce triste état, il entra un soir 
dans une église où il vit, gravée sur 
un tableau, la belle prière du Souve- 
neï-vous. T1 la récite avec ferveur, en 
promettant à la saïnte Vi ierge de dire 


Alex BRUNT: 


ROBES ET MANTEAUX 


DE TOUTE MODE 
POUR DAMES 


EDIFICE K. of C. 


Enface du théâtre Orpheum 


Achetez com 


Fa 
et é 


Nous accordons un escompte de 10 p.c. sur toutes 


les commandes de planches, 


quand vous payez comptant. 


traditions bien connues de 


toujours ses clients avec libéralité. 


TRE 


Sturgeon Lake Lumber Co. 


La plus ancienne Compagnie de marchands de 
....bois faisant affaires à Prince-Albert.... 


Cour à bois à 
SHELLBROK, 


BE 


rignal ( dans l’Ontario- Nord 


ETES 


de ses repaires aussi E 
- |inaccessibles dés grands Bois, pour ‘l'ameé- 
ner à trouver sa nourriture plu 

‘ ù pourra ‘être plus ! 
fac ement atteint. : 
se. onto le:15 courant, 2° en-outre été 
Po de ‘jusqu'à “la- fin du mois, de 


| failli. tai coûter la vie. 


MacDOWALL, 
ELDRED 


Chances. seront encore par est: 


des se dissipent, . Ja paix rentre dans 


‘ son." âme, avec la confiance, et il se 


trouve. délivré d’une épreuve qui avait 


Du 16 avril 1917 jusqu'à nouvel ordre nous paie- 
rons les prix suivants pour le gras de crême à votre sta- 
tion. 


DINANT 


pas:'de mâchefer, Le meilleur pour. 
..poëles de”cuisine et fournaises 


#7. 507 : LA TONNE 57.50 
‘ Féléphone 2225 
THE PRINCE ALBERT FUEL GO, LTD 


pu, 


Gras de crème douce 
Gras de crème aigre No. 1 37 cts la Ib 
Gras de crème aigre No. 2 34 cts la Ib 


THE PRINCE ALBERT CREAMERY CO. LTD. 
Prince-Albert 


en 


40 cts la Ib 


_ æ 


[Meñieurs remèdes 


et moins cher 


‘ Si nos prix n'étaient pas plus bs 
que ceux. des autres il vaudrait encore 
la peine de venir acheter vos remèdes 
chez nous. 

Notre principe est de ne vendre que 
de remèdes de première qualité, et tow 
tes nos affaires se maintiennent sur 
cette base. 

De plus, comme nous vendons beau 
coup nos remèdes n’ont pas le temp 
de vieillir. 

Dussiez-vous payer plus cher qu 
vous y Tegagueriez encore œais. 

Vous payez moins cher. 


The Rexall Drug Store 
Chas. McDONALD 


. Pharmacien et Opticien 
Avenue Central Prince-Albert 


117, rue Rivière Ouest 


QUAND VOUS VOULEZ DE LA FARINE 


vous voulez de la bonne farine, de la farine qui a 
vieilli comme il faut dans un endroit convenable, 
de la farine sèche, bien aérée et exempte d'odeur. 


QUAND VOUS ACHETEZ DE LA FARINE 


chez nous, vous êtes sûr d’avoir votre marque fa- 
vorite dans les meilleures conditions possibles. 


n 


NOUS VENDONS DE LA FARINE 


du grain et des fournitures de toutes sortes pour 
les poules, mais rien autre chose. 


J. A KLEIN 


Téléphone 2701 


ON PARLK FRANÇAIS 


TAILLEUR CIVIL 


102, 8ème rue Est 


EEE aa anne come mme) 


Avenue Centrale 
Tétéphone 2004 


ptant. 


qu Bts 


Ff 


D. COUGHILIN & CO. 


MARCHANDS. D'ANIMAUX, 4 COMMISSION ET AGENTS 


CLambre 10, Edifice Exchange’ Marché aux animaux, St Doniface, 
Téléphone du bureau, Main 5712 


Nous sommes en relations avec les Cies les plns solides de St Paul, 
Chicago, Montréal et Toronto. Les clients qui désirent expédier des ani- 
maux à quelques-uns de ces centres, peuvent le faire sans frais addition- 
nels, Les consignations sont sous notre surveillance, et nous y voyons 

avec diligence. 


VENDEURS LE BETES À CORNES VENDEURS DE PORCS—Alex Miller 
D. Coughlin, 3. L. Coughlin VENDEUR DE MOUTOXS—Pete Jordon 


conomisez 


-J. L. Armstrong 


lattes, châssis, portes, etc., 


DRESSÉ DAMES, SUNSET ENNEMIS 


Ceci est conforme aux 


notre compagnie qui traite 


LIMITED 


PRINCE-ALBERT, 
RED DEER HILL 


Voici la charrue bisoc Ia plus solide qui ait encore été 
afferie aux fermiers de l'Ouest cunadien. On peut voir dans 
l'ilinstration ci-dessus les lignes bien proportionnées de cette 
charrue. Les leviers actionneurs ont les nouvelles poignées 
à béche et sont tous les deux à droite, ce qui les rend faciles à 
manier. Le eomps principal est d'une seule pièce, ce qui le 


rend exceptimnellement fort, 

Nous ne pouvons commencer à vous parler ici de toutes les 
caractéristiques de cette nouvelle charrue, Venez J'examiner chez 
nous, la prochaine fois que vous serez en ville. 


LATÉROS Le DRE SU 


Notre assortiment est très complet en fait de 
Habits, 
Vaisselle et de tout ce que l’on peut trouver dans 


Nouveautés, Chaussures, ‘Epiceries, 


un bon magasin général. 


Nos prix sont modérés 


‘ 


Nous payons le 


Nous apprécions votre. visite. 


plus haut prix pour les produits de la ferme, les 


| volailles. et les fourrures brutes. 


GE RR: 


NS ER : 


‘PR 
ET ENVIRONS 
M. Willoughby parle à Prince- 
Albert 


Deux cents personnes environ assis- 
taient à la réunion donnée vendredi 
par M. W.B. Willoughby. Où remar- 
quait dans l'assistance un grand nom- 
bre de dames. Le chef de l'opposition 


u 
Î 


qui présidait l'assemblée, C'est 
première fois qu'il parlait en publie 
dans notre ville. 

Après avoir déclaré qu'il était en 
faveur du développement de la partie 
nord de la province et fait un éloge 
flatteu de son collêgue de fPrince- 
Albert, M. Bradshaw.il développa point 
par point le prograrame du parti eon- 

. Servateur tracé réceniment à Régina. 

Sur la question seolaire, M.  Wil- 
Jonghby s'est montré plutôt eireons- 
pect et d'un extrême sobriété. IT s'est 
contente de dire ‘que son parti prévo- 
nise une instruction suflisante en lan- 
gue anglaise Quelques-uns pensent 


que son attitude sur ce point n'est pas | 
assez énergique, mais elle l'est bien; 
davantage. dit-il, que celle des Hbé-: 


| ‘esprit d' : 11 Of -p à SJ 
ver Ja loi. son intemention ne serait | Esprit du mal qui en veut à nos 


Tunx. Si ceux-ci avaient tait obser- 


pas nécessaire. Les conservateurs. 
eux. veulent faire observer stric-: 
tement da Joi et «ils sont por-: 


_ : : 4 
tés au pouvoir, ils prendront des me- 


sores telles Qu'il ni aura plus de 
question des lainoucs. î 

M. Wloushbr est loin d'être un: 
brillant oruteur. On J'écouta néan- 


Moins avec une atrention visible. Le, 

Heutenani-colonel Diadshaw prit Cau-; 

Jemeni Ja parole. 
D—— 


Notes Locales 


—-Louis Gagné un jeune soldat ea- 
nadien français de Steep Creek. est 
retiré dans ses forers ces jours-ei. Il 
a été blessé à la jambe et a subi trois 
opérations en .\ngleterre, 

—Le sergent Ernest Clavier. nn ré- 
serviste francais de Saint-Geurges at- 
taché comme interprète à l'armée an- 
glaise. vient d'arriver chez lui puuri 
un congé de trois semaines. 

—Le maire de Prince-Abert recom- | 
mande foriement à ses concitoyens de | 
cultiver trous dos lots vacants, dans le: 
but d'atrénuer Je coût de la vie et 
d'agtTémenter en méme temps la ville. ! 
Les personnes désirant se Jihrer ainsi 
à Ja euliure ef qui n'auraient pus de; 
lots à leur disposition pourront s'udres- | 
ser À Fhiel de ville où leur seront 
fournies toutes les indications névces-, 
sfires ponr S'en procurer, ! 

Li période du 9 uu 16 mai est la, 
semaine de nettuyaue pour Prineu-\ti 


bert. Tous les citovens sont invités | 
& Juive disparuñire Les déchets qui 
peuvent se ivoner autour de leurs 


habitations. 
—Depuis hier, Je pris de Ja viande | 
dans les buucheries de la ville a été 
auwumenté de deux à cinq sous par, 
livre. Le heœæut se trouve ainsi passer 
de 25 à 50 sous, Je pore de 25 à 30. Île 
venu de 22 à 23. l'agneau et le mouton | 
de 25 0, Jes viandes salées ont 
auginenté dans In méme propartion. 
—La maison MeLean. qui achèe de 
S'installer dans Fancien hôtel Saint- 
2ésis, en face Fhotel de ville, ouvrira! 
très prochainement son magasin g'éné- 
rel. Les frères MeLean sant des Hom- 
mes d'affaires avantageusement Con-, 
nus dans f'Ouest: is ont deux autres | 
magasins dans J'Mberta. dont l'un à! 
Calgars. Le gérant de Ja maison de ! 
PrineeAlbert eeUM. RC. MeLean 
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La Saskatchewan recoit plu- 
sieurs colons américains 


it 


Durant les quatre premiers moi 
de Fannée il et venu des Etats- 
Unis 15.445 colons où domestiques | 
de ferine, qui ont upporté au Ca- 
pada plus de deux millions en 
argent sonnant, Les colons se 
répartissent conime suit: 3H au 
Manitoba, 720 en Saskatchewan et 
1.062 en Alberta. 

re 
Recrues agricoles pour la Sas- 
katchewan 


Cinq cents étudiants du Collège 
d'Agriculture de FÜniversité de 
Flinois ont quitté Chicago pour 
Winnipeg. en route pour Ja pro- 
vince de Saskatchewan où il: aide- 
ront à faire la récolte du blé. Les 
étudiants seront éparpillés parmi 
ies femnier par le gouvernement 
canadien lui-même qui leur a ga- 
ranti un salaire minimum de S50. 
par inois en outre de leur pension, 
plus les deux tiers de leur passage 
au Canada et nn homestead de 160 
acres à chacun de ceux qui servi- 
ront six mois consécutifs. 

0 
L’ épiscopat américain 
et la guerre 

Les trois cardinaux et les arche- 
vêques des Etats-Unis ont adressé 
une lettre enllective au Président, 
pour Jui offrir, au nom du clergé 
et des fidèles, tout leur appui et 
Jeur concours pour servir la nation 

De Mgr Mundelain, archevêque 
de Chicago, on cite ces paroles si- 
gmificatives: 7 ‘ - 

“Quoique l'Allemagne soit la 
patrie de mes ancêtres, je vous dé- 
clare que de la minute où le Pré- 
.. sident a apposé sa signature à la 
.” décision du Congrès, toute diver- 
.‘ gence d'opinions a cessé parmi 

.mous. Nous devons nous tenir aux 


INCE-ALBERT) ECHOS DEDMONTON. 


lv a du soleil, dans 
t 


| 


ut présenté par M ©. H. Manville, : 
la 


Ils se réveillent”. 

Avec le printemps tout renait: 
les hommes et les choses Les 
figures ne sont pius les mêmes: il 
tous les veux, 
du sourire sur toutes Îes lèvres, de 
la joie sur tous les fronts, et pen- 
dant que les hommes sentent cou- 
ler dans leurs veines comme un 
sang uouvean, les ciseaux remplis- 
lsent l'air de leurs chansons, les 
bourgeons gonflés de sève éclatent 
au bout des branches, les ruisseaux 
isazouillent à tous les vents, et pour 
jrenvover jusqu'aux cieux ces mille 
bruits de la terre, les échos bavards 
se réveillent. On les avait crus 
lmorts, is n'étaient qu'endormis. 


+ 


Une decun de Juuts. et de eut 


il 


i clouixnte. 


On l'avait cru mort lui aussi, 


écoles, lesprit sectaire qui écume 
de rate au soul nom d'ensrigne- 
menait chrében: on  Favait cru 
mort er volei qe reseuseite sur des 
levres qui n'auraient jamais dû se 
prêter à cette triste besogne. 

l'ont n'est pas parfuit sans dou 


& dans notre écoles catholiques 
isépartes, maus Ï} faut être passa. 


blement mvope pour ue ja voir 
Ja supériorité des Ceoles et des ins 


À 


ttutrices catholiques sur les école: 


Legal. dans sa belle lettre cireulaire 


idu 12 avril dernier. à relevé les 


acensations fautes à tort contre nos 
écoles, et à inagniliquenent venot 
leur fonetionrement et l'éducation 
que Fon x deune dans un expos 


lelaire ét coneis, autant que ferme 


et fortement doeninenté NT faut 
des chiffres pour convaincre cer 
ruines tètes de la race imercantile. 
ils n'ont eu qu'a assister au pine 
de dimanche dernier pour être 
servis à souhait, Ét non seule- 
aient va dans la lettre de Mor 


Legal une lecon de faits jour ceux 


cat 


SSi 


qui les fenurent, mais il v a au 


pour tous une lecon de catéchisine: 


“nous avons un droit strict et ri- 


juonreux {on ne doit pas dire un 


privilège) d'avoir nos élèves ea 
thaliques sous notre contrôle”. 


l 


Vraiment. il n'appartient pas au 
protestantisme d'enseigner à l'E- 
oise catholique comment il faut 
lever les enfants: il appartieut 
encore muins à des catholiques de 


icalonmier publiquement des ins- 
ftitutions 


catholiques. Aussi da 
circukure de Mor a-t-lle été un 
soulagement pour tous. Chacun 
v à trouvé ce qu'il resentait au 


fond du cœur: les sentiments du | 
(père de famille sont les sentiments 


de fous ses enfants. 

Au fond, on en veut moins aux 
religieuses et an fonctionnement 
général des écoles, qu'au secrétaire 
de la Coinnission. On ne peut 
l'attaquer ni dans sa conduite, ni 
directement dans laccomplisse- 
ancnt de ses devoirs, alors on s’en 
est pris à certains points de son 
administration. C'est ce qu’on ap- 
pelle eu certains milieux: ‘“cher- 
cher du poil sur les œufs” ne 
faut pas se le cacher: Monsieur le 
Secrétaire et entaché d'un défaut 
radical, marqué au front d'un si- 
gne épouvantable (mais cela se dit 
tout bas, dans les petits coins, où 
lex échos sont si faibles qu'on les 
entend à peine): ‘Ses parents: 
l'ont fait canadien français”. 

Mais les idées étroites n'habitent 
que les esprits pelits, et caux-là 
heureusement sont rares à Edmon- 
ton. Il s'est trouvé des Irlandais 
de bon jugement qui ont demandé 
de favoriser l’enseignement du 
français dans nos écoles, même 
pour les enfants de langue anglai- 
se, pourvu que les parents le dési- 
rent. Des faite semblables sont à 
noter parce qu'ils sont rares. 
Déport et arrivées. 

Or, le printemps n’a pas mis 
que le diable sur Ja route, ïl a mis 
aussi les Curés. Monsieur Ethier, 
curé de }immatculée Conception 
a, semble-t-il, dit adieu à l'Ouest, 
où il s’est dépensé pendant 19 ans, 
au service de Dieu et au salut des 
âmes. Tour à tour curé à Bcau- 
mont, à Morinville et à EAmonton, 
il a su se gagner partout l'estime 
de tout le monde. Il a passé. en. 


J" 


qu'il reviendra continuer parini 
hous son fructueux apostolat. 
. Monsieur .Normandeau, wprotre 
colonisateur, dessert l’Fmmaculée 
Conception, dans l'intérim. Les 
uns disent qu'il a été nommé curé, 
les autres desservant: les échos les 
iplus contradictoires résannent à ce 
sujet. Ce qui est ccrtain, c'est que 
M. Normandeau vient d'augimen- 
ter la famille canadienne atberiai- 
ne de plus d’un rejetou. Il nous 
est arrivé l'autre jour avé un 
grand nombre de colons et de 
“colonnes” aux mœurs vraiment 
patriareules, Les mioches vont 
s'échelonnant au nombre de 10 à 
15 par foyer. C'en est assez pour 
que la race supérieure crie au “can- 
dale, et réclame la consription 
dans le plus bref délai possible. 
jQuelques-uns des principaux citoy” 
jens canadiens français d'Edmon- 
ton élaient allés à l'arrivée du train 
le dimanche matin, 14 avril, pour 
recevoir à bras ouverts nus 150 
‘braves compatriotes. Ces derniers 
e sont depuis lors dispers' un 


} 
peu partont dans les centres cat 


S 


i y. : . - { 
.dieus autour de la capitale. Cer- | 


liains mêmes se sont rendus jusqu'à 
a Paul des Métis, et n'ont nas 
leriut de tenter fortune eu plein 
lexur de notre Québec albertain. 
en dépit du gouvernement qui 


semble vouloir fermer cette parti 


Let les instiutrices protestantes Mer qu bave à la civilisation, par l'ex- 


tréme lenteur apportée à la cons- 
liruction des voies de  transhort. 
Bienvenue et prospérité à lous ces 
héros de Ja charrue, à tous vues 
juonreux du 89! national. 

Le lL. Rexnolds, O. M. I. curé 
de la paroisse mlandaise de St 
Joseph, est en tournée aux Etats- 
Unis pour recueillir. dit-on. 
fonds nécessaires à La mise en état 
lde service du soubassement. com- 
hnencé Ji Va quatie ans. La crise 
financière avait arèté la constrne- 
tion de cette nouvelle église. 
ifuitiutive heureuse. 

Un autre méfait du printemps 
c'est de mettre les esprits en nral 
d'initiative. Quelquefoïis cette ini- 
tiative est regretteble, cunime on 
l'a vu plus haut; mais il en est 
aussi d'heurenses, et celle de pro- 
hnouvoir la fondation d'un pen- 
sonnat pour nos jeunes filles ca 
insdiennes françaises est excellente. 
L'idée n'est peutêtre encore qu'à 
état embryonnaire, mais elle est 
vivante tout de même, et malgré 
les temps difficiles nous ne perdons 
pas l'espérance de voïr se dresser 
bientôt en notre ville les murs d'u- 
Ine belle institution, où nos fem- 
mes de demain se formeront au 
doux parler et aux bonnes maniè- 
res des aïeules, afin de ne pas 
laisser mourir sur les lèvres de nos 
surs Je joveux refrain de jadis: 


3 
Ho 


Vive la Canadienne 
Et ses jolis yeux doux. 
Voilà nos Chevaliers de Colomb 
qui, eux aussi, veulent se. mettre 
de la danse. Ils préparent une 
initiation pour le 27 imai prochaîin. 
Ceux qui ont des préférences pour 
équitation, où simplement du 
goût pour une promenade sensa- 
tionnelle à dos de chèvre ne man- 
queront certes pas de nrofiter de la. 
bonne aubaine que leur offrent nos 
Chevaliers. 
Jean CoYorrr. 
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Le marché aux bestiaux 
mm = 
LETTRE HEBDOMADAIRE 
Wiunipes, à mai 1917. 

Les arrivages. cette semaine, ont été 
de 5112 bêtes à cornes et de f.022 pores, 

Les arrivages de bêtes à cornes pour 
la icuchorie ont êté denviron 299 au- 
dessus de ceux de la semaine dernièie, 
Le marché s'est ouvert lundi 15 à 25 
sous Dar quinfal plus cher que la se- 
mxline dern'ére, mais avec Ja Donne 
[aitinence de niercredi et d’aejourd'hui, 
A plas grand partie de la hausse a 
té perdue. IH y a eu quelques bons 
iLouitons 4e choix offerts en vente: 
jies meilleurs se sont vendus de “11.50 
à $11.75. La demande pour de honnes 
‘femelles à êté à peu près Ia même qu’à 
ila fermeture de la semaine dernière; 
les meilleures taures se sont vendues 
ide 10.50 à #10.75 et les vaches de 
choix de $9.95 à $9.50. Les bœufs se 
vendent ferme, les taureaux et les va- 
ches pour conserve se vendent de 15 
à 25 sous de plus par quintal. IH vu 
jeu une assez grande Aaffluence d’ani- 
imaux maigres et comme il y avait 
[très peu d'acheteurs de T'extérieur, 
icette catégorie a baissé de 25 à 40 sous 
{par quintal. 

Les arrivages de pores ont &té ma- 
dérés cette semaine et le commerce a 
iété très tranquille. Le marché s'est 
ouvert lundi à #16.00 et s'est tenu fer- 
me à co prix toute la semaine. tous les 
arrivages pour ainsi dire avant é6té 
pris par les mannufacturiers de con- 
series Jacaux, Nos ne prévoyons au- 
cun changement dus les prix pour 
demain, à moins que l’affuence ne soit 
trop forte. Truies, $10.00: pesantes, 
IST1.00: Tôgères, 1509 à 15.50: vur- 
irats, 36.00 à 7.09. 


+ 
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Voijei les prix du marvhé 
BOUVILLONS— 
De choix. pesants... 
De choix.pour boucherie F1 


811,00 à 17.30 
0,50 à 10.75 


Passables..,.,,,..,,,..,,.: 8.00 à $S.50 
Ordinaires..............#5,50 à 56.00 


TAURES — 
De choix,pour boucherie $10.50 à $10,75 
à S7.75 


25 


| De choix. pour élevage....s7 
Bonnes Æ 


ren D SRE 


BRULE LE CHARBON OÙ LE BOIS 


LE FOYER est très bien 
charbon ou le Lois. 


. LE TUYACU est en solide fonte qui ne hrûlera pas et ne rouillera pas. a . d'une porte br 
: LE FOURNEAU est exceptionnellement grand; il est muni d'une solide grille mobile et d’u : 
métique, à ressort et se rabaltant, qui, une fois ouverte, devient une-tublette de four commode. 


La meilleure pâtissérie peut être préparée dans ce fourneau. qni mesure 20 pouces de lar 
. de profond et 1% pouces de haut; étant donné le ré 
se faire avec le minimum de combustible, 


LE RÉSERVOIR EST EN CUTVRE et a une capacité ‘de sept gaïllons.' . 
RAPTELEZ-VOUS QUE LA QUANTITÉ DE CES POBLES EST LIMITÉE: 
DIMENSTONS DU POELE D'ACTER “REGINA” | L 


Grandeur du four Grandeur du dessus : Jlauteur Fabau  ndeur : 
- atos lon gi D : JUS et # : 
Largeur profondeur hauteur | rarur longueur : “| du corps: . L ‘hant du-- des ronds 
- avec réservoir |, .. ,. | ‘réchaud ais, 9 P 
18D  : 20p. 13"D. 26 p. . 40 pe ‘‘À-31% pe - À: 60 p.. bus 
" ; RS Fu ù . : ce 


ä sGon 


Faïtières..... 
ANIMAUX MAT 


De clioix, pour boucherie $9.25. Ordinaires."""""""" Sas à 
Bonnes. ......2 RCTR ES TBOEUrS- Prttereerss, CERTES 
Passables : | De chan 

Ordinaires. . 5 Bons..." """""""....., $8.65 
Conserve. .. :$5.00 ‘à. :#5.50 | Ordinaires | j.n 


VACHES Bons. 


650.00: à, $73.00, 


GRES. (Stockers and | VEAUX— 


feeders) . De choix, légers... 
De choix uei..S700 A.87 50 Pesants. 77 : 
Bons eee... 80.00 À 8620 [MOUTONS ET AGNRAtxe 
Ordinaires. ee" 8650 à 5500 | egenus de choix. sir on à 
‘AUREAUX— Fo: ne Î hoix....,,.. SG + A 
De choix so... vesssssrveres 7.50 à $8.00 D. COUGHTIN « to 


proportionné et muni de fortes doublures en fonte et de grilles Duplex 


© POELE -D'ACIER “REGINA" eomplet avec 
1. réservoir; poids emballé, environ 357 livres 


| 
| 
| 


Dans le fameux district de Prince. Alpe; À 
Si vous désirez louer une ferme. 

Si vous désirez acheter une ferme. 
Ecrivez-nous, s’il vous plaît, pour informations. 


Si vous avez besoin d'une assurance contre 
sur votre ferme, venez nous voir. 


The Bradshaw Agencies 


Bureau au-dessus de la Quincaillerie Manville, 


l'incendie où d'un près 


Lita | 


PRINCE-ALRERT 


a, 


ÈS 
SL 


Casier Postai 4 


The Modern Auto Co. | 


A. RENUART, Prop. 


20 Douzième Rue Est, près Avenue Central è 


7. 


Fournitures pour automobiles de : 


sortes, 


sites À 


Agent pour 


Ford 
McLaughlin Six 


ifparations exécutées prompter 5 « à 
avec entière sutisfaction. 

‘Foujours en magasin un assorrre 
complet de pièces pour machines, aevessi 
pueus, limpes, etc. etc. 
GARAGE OUVERT JOUR ET NUIT 


. Service de premier ordre 
PEER RETIRE AE SAN 


Si vous profitez de cet 
te offre avantageuse 


Le Régina 


Ce magnifique poële di: 
avec ornements plasries 
nickel briliant, han 
chauds fermés, vaste Your 
euisant à la  porfertien 
grand réservoir d'une €? 
16 de sept gallons, sons 
offert au prix ré- 
duit de 


Nous n'avons qu'un 29m 
limité de ces poûles en «108 
et il sera sage pour In 7 
yère d'acheter de bonne net 
LE POELE “REGINAT 
tes les caractéristiques 
sentielles que vous 103 
dans les poûles d'un 
élevé. 

LE CORPS est en fnnié P° 
lie de qualité supérinme 
d'acier bleu. pion hole 
et rivés ensemble. de sus 
qu'il n'est pas seulement 
de. mais imperméable RE 

LES ORNEMEXNTS EX Xi 
KEL sont polis et brillant 
faciles à tenir propre 


LE RECIAUD 
hauteur commode 
d'une porte qui $€ 


est € 
et 
rai. 


routeh 

LE DESSUS est en nd 
sac jt est bien Aajusits * 

polie; il cs jour la 07 


arge voulue por 
action et la dijat ation 
sées par l'extrême L re 
ja six ronds. dont ] mp u 
sé de trois pièces: xous 
met de placer de petit, _. 
siles juste au-dessus CT 


pons ardents. 


pr. 


Pa] 


# 
pour (S 


ge sur 20 pouce : 
ellente cuisson PEU 
glage perfectionné dés tuyaux, cette excellente cuis = 


r» 


‘ Quantité et 


545.00: 


